
PRETRE ALIENE
On lit dans le Gaulois, de Los 

Angeles, Californie, du 25 juin:
“M. Villancour, un abbè Cana

dien-français de notre ville, vient 
d’être envoyé à l’asile de Stockton.

“Il y a quelques mois, ce jeune 
prêtre retourna à Montréal, sous 
l’impression que M. Beaudry l’avait 

che sur r.on testament pour une 
somme de $25,000. Mais arrivé à 
Montreal, il eut une idée ingénieu- 

et il écrivit à notre Millionnaire 
qu'il lui s°rait plus commode d’a 
voir cette somme de suite.

“Ne recevant aucune réponse, 11 
revint dernièrement» à Los Angeles 

, , et depuis ce mom nt. il n’a cessé 
) 9 d’importuner M. Beaudry pour ob- 

tenir non plus $25, 000, mais bien 
> $50^000-

“Beaudry ne pouvant plusse dé- 
harasser des obsessions de 

f'^e/ % gulier héritier, a porté plainte con- 
tre lui. Et après l’avoir fi 

\ ner par la commission médicale, la 
Goura décidé de l’envoyer dans 

| un asile d’aliénés.”

r VICTIMES DE SON DEVOUE-
MENT

'•■W/- Un drame émouvant, dont le hé-»
,(ros et la victime est un pauvre 

nègre du nom de John Moody, 
* s’est déroulé sur la Susquehanna, 

à Wilkesbarre Pennsylvanie.
Moody avait été chargé par un 

blanc de ses voisins d’aller prome
ner lés deux enf mis de celui-ci sur 
le bord de la rivière. Ai rivé prèi 
du pont Kingtooe. Moody céda 
à un caprice des deux enfa 
descend i
embarcation amarrée â la rive par 
une longue chaîne. L’embarcetio-i
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i OTTAWA, JEUDI io JUILLET 1890 LS NUMERO 2 CENTSHeme. ANNEE No. 151

CHinmERES grande FOULE D'ACHETEURS)^ JOSEPH BRUCEi Constructeurs et 
Entrepreneurs

Aux Ménagères
le tempe de

Tapisseries et Peintures
par les mains habiles et expérimentées. Prit 
imxlérés.

C’est maintenant 
renouv

t .11-Autrefois du Mmlleal Hall, 
ancienne apothicairerie'do l’Hôpital Général 

de MontréalImportateurs et Commerçants d’Ep. j 
certes de Choix, Etc., Etc.

Notre Stock est Nouvâau et 
nos Prix sont Très Bas.

A la vente de fonds de banqueroute “Argyle” Nous manufacturons les toitures sui
vantes : Chimiste et Droguiste

Canada l’Iate" Toitures Métalli
ques, Toitures en Fer Galvanise, 

Toitures en Cuivre.

Toitures “Frais et J. B. DIIFIIBI), 108 Rue Rideau205 RUE RIDEAU, OTTAWA
....................»...... tiniii» e ♦ ♦ a e........ . «—

Nous n’occuperons le magasin que pendant^ quelques se
maines encore et nous sacrifions les marchandises afin de vider 
le magasin.

TRES BOW THE POUR 20 CTS. U LIVRE En fave du Couvent de la rue Rideau, AV En main le stock de Tapimierhw le# 
mieux clutiaioaat lus plus variées.Douglass & Haines, 

234 rue Wellington.
Agents des cl > • > t 11 ; es “Su

périeur Jewel”.

A. & S. Nordheimer ont actuelle
ment un très grand assortiment de

( Téléphone de,Bell No. 179)VENEZ VOIR 5*
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U rœolore el reroninvie le sang ri lut 
donne la ligueur n#,-e-»aire.
Se n*A«r -le» / Mil ifiims rl Omlrrfaçnnl,

Ixiger laUfixture R BR VAIS iapriaftei nip
g a». -gs, gggsBjk». ■

Monuments,en Granit Ecos
sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 

.Poteaux pour endos de toute

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
et Bank,

f

---- *---- Nous offrons des’bargains dans les chapeaux garnis, étoffes
l^anteaux de Dames une Spécialité & robes, soies, indiennes, cotons, flanelles, Dolmans en 

: soie pour dames, circulaires en caoutchouc pour enfants. 
Nous vendons, nos inaaehandises pour m ins qu’elles ne rap- 

3ST-A-IEP- BOYER porteraient vendues à l'encan.
couvreur en metal de toutes especes Achetez vos tapis mai tenant ta ndit. qu’ils sont à très bas

StoJta!'‘«rtolrèt »™1 gPr”dr.t™K‘=t prix. Patro i • nouveaux et magnifiques et prix si bas qu’on en
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et a jamais VV. ie eeillb'ables. 
tuyau on plomb pour aqueduc. °
NO. 284 RUE DALHOUSIE,

d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

1 MON PROPRE OUVRAGE
■Toujours en main. Tout ou- 
Jpvrage est bien lettré et garanti 
■"aux plus bas prix.

204 Rue Dalhousie 204

LUnll. de Berth* «M nrofle
de rôle de morue pure, préparée 
avec de* foies Importés directement 
pour la Maison L. Fnene, 1», ree 
Jacob, Parie.

Elle ne se vend qe'en laoeer 
seoompagnée fuw teetnwtiae.

j R. BROWN,
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa.GARDNER & CEE.v

67 RUE SPARKS On donne nn present BRYSON, GRAHAM & CIE.A. C. LAROSEAVEC CHAQUE

11
Les meilleurs qualité» 

de charlxin bitu- 
m*ncu*

Voiture d’Enfants 4
Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

£oTl-Jl Seuls A gents pour les 
W Pianot Chickering, Steinway,
Sqi Haines et Nordheimer et poui
il || les Orgues Harmoniums de Esi 

tey et Kimball.

Cause et EffetACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable •iEbiencrible
121 RUE—A LA—

NATIONAL M’F’Û. (30. 
160 BITE SPARKS.

ET TAM
$ Collections faites promptement

Teiepnone 189 T5
Comme le public, va en plus 

grand nombre là où il est le 
plus intéressé, ou là où il re
cevra. les meilleurs bénéfice».

O’REILLY k BENET, BELLES ETOFEESAyant disposé de pièsde la moitié 
de tout notre vieux stock a de très 
bas prix depuis le 1er avril jusqu'au 
1er juin, au numéro 26 rue Sparks, 
nous avons maintenant les articles 
les plus nouveaux sur le marché. 11 
nous en arrive tous les jours. Nous 
avons le stock le plus considérable 
de bijouteries de première classe 
qu’il y ait dans la ville. Bijoutiers 
en gros et en détail.

Persiennes, TJ;
BLOC RUSSELL

IToiles et Poles LISEZ CECIRUE NPAKHR,
La raison de ces jours d’ov 

cupation au “ Big Mammoth 
House, ” 146 il 154 rue Sparks, 
doit vire apparente à tous.

a Rideaux Soies el CasimirsSi vous voulez des bargains 
de meubles, essayez le nouveau 
magasin de meubles.

106 et 106 rue SPARKS

George Stewart

Les meilleurs ness 'hés dans la ville

National Mfg. (io Nos magasins sont quotid 
ennement remplis des m Hiers 
d’acheteurs habiles venant .If- 

toutes les parties du Dominion.

Parce que nous sommes les 
seids qui sommes en état d’of
frir certains avantages dans 
notre immense magasin de 
Marchandises Sèches.

Indiennes et Sateens160 RUE SPARKS 160

a. & a. f. mcmillan
98 RUE RIDEAU il BAS ETDEMANDES PARTOUT
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Vin.tSiropi.Dusart:
as LACT0-PH0SPHATE de CHAUX I

Nous avons en main un bel 
assortiment de tapis, bottines 
et souliers que nous vendons 
aux memes prix que plusieurs 
marchands ont a payé.

BOTTES ET 
SOULIERS

I ECURIE DE U3UVM»Le LnoU-Pkotfk*U i* «Aeue conleD»^*e»
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Detailleurs en gros.|

146, 148, 150, 152 et 154 BUE HPABKS.
Seuls Agents kpour les Ihes de Tetley et Cle. Les Thés les 

plus renomme h du mon de.

COIN DESIRUE

YORK E. DALHOUSIE.

eût le droit de frapper le proj t d^ 
son veto, la discussion de la ques
tion a été mise à l’ordre du jour de 
demain.

UN PONT MONUMENTAL Le constable de Dow street,poussée vers le milieu de la rivière, 
aussi loin que le permettait la lo 1- 

s tardé à

la voie principale, mais le reste du 
train roula sur le côté Undeschars 
s’est retourné au moment de l’acci* 
dent et tous ceux qui se trouvaient 
dedans furent violemment heurtés 
contre les côtés du char. L’arrêt 
subit du train a empêché qu’un 
-grand nombre de personnes soient 
tuees.

Un homme qui se tenait 
plateforme a été tué ei cinq autres 
sérieusement blessés.

Le secrétaire de l’intérieur, le 
qui a change de poeto, a e.»ayé d* ,-hef de la police «1 i.lumeurs autre 
fare un discours d adieu à .u, ca haut» fonctionnaire» se «ont rmuiu» 
marad.», ma.» un inspecteur lui a au poste de police d» llo„ street 
donné 1 ordre de ne pas la fenêtre.
11 a manqué d’être tué.

Dans l’aprèv’midi, le chef de la 
police, M Brad for 1, a eu une cou 
îéreucd avec les fonctionnaires de 
Bow street.

Il a fait ensuite comparaître de
vant lui, séparément, les hommes 
qui avaient refusé de foire leur ser
vice et ils ont été renvoyés. Les 
autres agents, devenus furieux à la 
nouvelle de de renvoi, quittèrent le 
poste de police et se rassemblèrent 
dans la rue. Des dépêches ont été 
envoyées a ix autres poste sont ve
nus se joi dre aux agents de Dow 
street. (Iis ont déc dé qne tous 
les agents de police de la ville se 
mettraient ce »oir en grève, s'il 
n’était pas fait droit à la d» mande 
qu’ils avaient adressée au chef de la 
police.

En prévision de la grève, une fou
le étant devenue turbulente, la poli
ce à cheval à essayé de la disperser 
mais elle a été accueillie par des 
huées et assaillie e coup de sacs de 
farine, de halo 
ment, les

La ville de Lyon n« tardera pas 
à posséder un des ouvrages le plus 
remarquables entre toutes les cons
tructions métalliques que la fin de 
ce siècle a vu s’élever dans l’ancien 
comme dans le nouveau monde. Il 
s’agit de jeter un pont monumental 
à travers la vaste dépression occu
pée par le lit de la Saône qui s’étend 
entres les deux montagnes lyonnai
ses, de façon à relier directement 
les plateaux de la Croix Rousse et 
de Fourvières. Ljs solutions les 
plus diverses avaient été proposées 
précédemment, mais aucune n’était 
susceptible d’être réalisée. Le pro* 
jet présenté par M. Clavenad, ingé
nieur des ponts et chaussées, direc
teur des traveaux de la ville résout 
victorieusement le problème.

En deux mo'«, un viadicde543 
mètres de longueur franchit la var 
lôe de la Saône en s’appuyant sur 
un arc surbaissé de 214 mètre de 
p)rtée, suspendu 
dessus du lit du fleuve.

Le viaduc supporte deux tabliers 
le plus élevé, destiné

gueurdela chaîne, n’a pa 
être violemment ballottée 
espèce de bourbillon très dangereux 
que l’eau forme à cet endroit.

L’uu des enfants, assis, à l’extré
mité de l’embarcation, a été préci
pité à l’eau, et Moody, bien qu’il ne 
sût pas nager, a sauté immédiate* 
m nt dans la rivière pour tâcher de 
de le sauver.

11 y avait foule sur la rive. Un 
jeune homme s’est élancé aussitôt 
à la nage, de son côté, au secours 
de Tentant et l’a ramené sain et sauf 
Mais pendant ce temps le pauvre 
Moody s’est noyé et son coros n’a 
été retrouver que quelques heures 
plus tard par des plongeurs.

par une
pour examiner la situation. On dit 
que les constables ont montré beau
coup de répugnance à se rendre 
à lour service; mais Us ont c*dê 
instances de lours chefs.

MORT SUBITE A L’ASILE BEAU- 
PORT

—Unjsait que dans toutes les ins
titutions subventionnées régulière
ment par le gouvernement, telles 
qu’asiles d’aliénés, la loi veut qu’une 
enquête soit faite au sujet de la 
mort d’un des pensionnaires de 
l’Etat.

Il y a une huitaine de jours une 
femme du nom de Marceline Jobin 
a été trouvée 
salles'ou cellules de l’Asile de Beau- 
port.'De quoi cette patiente est-elle 
morte? Dieu seul, ou peut-être en
core le préfet de l’Asile le savent. 
Dans tous les cas, un fait est avéré 

cVsl seulement d’une
e le médecin du 
. le Dr Vallée, a 

qu’une des patientes était 
ubitement.

sur une A une heure du matin, les 
étaient tranquilles el la f ,rco mili
taire avau été rapplêe.

La fouie, dans Bow street, 
ché des barres de grillagos, des vo
lets, dos planches de clôture, etc., 
el s’tn est servi comme de projecti
les. Plusieurs personnes ont été 
blessées; trois ont élé emmenés à 
l’hôpital.

Les personnes qui ont assisté à la 
représentation de l’Opéra étaient 
fort' ment alar nées â cause des dé
sordre» qui ont édité dans les rues, 
mais elles ont pu rentrei chez elles 
sans éprouver aucun mal.

La LOTERIE DE LA LOUISIANE
Lî gouverneur de la Louisiane, 

M. Nicholls, qui a renvoyé, à la 
chambre des représentants de l’Etat 
sans l’avoir signé, le progel de loi 
voté par la législature relatif à la 
loterie de la Louisiane®, dans un 
message adressé à la chambre, don
ne les raisons pont lesquelles il 
frappe ce projet 
Nicholls déclare 
à tort qu’on a rep 
ne comme un Etat pauvre, 
ble de soutenir, à l’aide d1) 
sources légitimes, ses étab issement 
d’instruction et ses institutions de 
charité; le rapports des différents 
chefs de services de l’Etat prouvent 
le contraire; jamais, depuis la guer 
re, les paroisses n’ont été dans une 
situation meilléure qu’aujourd’hui.

Le gouverneur conjure ensuite la 
législature de ne pas tenir fhonneur 
de la Louisiane en s’associant à 
entreprise de jeu, organisée non pas 
dans l’intérêt de l’Etat, mais au pro 

quelques personnes 11 pré- 
i le projet est voté malgré son 

veto, une période de corruption, de 
dépense exagérées a la suite de la
quelle la dette de l’Etat ne sera 
amortie et continuera à porter 
intérêts énormes.

Après la lecture de ce message à 
la chambre, un représentant, M. 
Shamuck, ayant fait remarquer 
qu’au po ni de vue coitstitutionuel 
U était deuteua que le Honverneur >

morte dans une des

MORT DE LA RAGE 
Malcolm Dambkins, un jeune 

homme de dix neuf ans, des environs 
de Brookl est mort de la rage après 
trois jours de souffrances affreuses.; 
Cet infortuné avait été mordu par 
un chien errant et il s’ôtait conten
té de se faire appliquer la trop fa- 
meu^ pierre autrabique sur sa 
blessure.

de son veto. M. 
d'abord que c’est 
résenté la Louisia

c est que 
nière incidente 
gouvernement, 
appris 
morte s

De plus, le coroner n’a pas été 
averti et le cadavre a été enterré 
sans qu’une enquête ait eiè faite au 
sujet de la mort d’une femme que 
l’on trouve sans vie sur le plancher 
d’une i nsti tu'ion ubventionnée.

un dit qu’il y aura exhumation 
et enquête. En attendant les com
mentaires est leur train.

4 80 mitres au mcapa-

L’AMERIQUE CENTRALsuperposes: 
aux voitures e piéton»; le second, 
à la partie inférieure, devant 
affecté au passage des trains de che
min de f r.

1 homas A. Sarsfii-ld, grand pro- 
pr; trire d ms le Guatema.a, actuel- 
elmentà Ch cago, dit qu’il est possi
ble qu’un soulèvement éclaieZsous 
peu dans 'l’Amérique Centrale. Le 
peuple sop;ose à l’union projetée 
des républiques de Costa Rica, Hon
duras, Nicaragua, Sam Salvador et 
Guatemala, parce qu’il craint que 
ses droits ne soient sacrifiés. Un fait 
venir de San Francisco de grandes 
quantité d’armes et de munitions.

etc, A un mo* 
es ont été obligés 

d’arracher à la foule un de leurs 
camarades qu’elle avaifattaqué.

A neuf heure du soir, le prince de 
Galles, escorté par les gardes du 

est arrivé a l’Opera. La foule

abl
UN ENFANTA DEUX TETB5 
On mande de Trenton, New Jer 

sev. qu’une femme de cetfe ville a 
donné naissance à un enfant ayant 
deux têtes parfaitement comformés.
L’une, celle de gauche avait cinq 
pouces de'diamôlre ; Tau, celle de 
droite, était un peu plus petite. L’é 
pine dorsale se bifurquait dans le 
dos du nouveau-né, A la hauteur 
dei épaules, et ch ique partie corres 
pondait avec l'une des têies. Le .
pauÏTe enfant «t mort presque au»' ™“.de el» occa«,onué
sitôt après sa naissance; et pendant ^ c,hûle d un boulon de l aiguii- 
toute la journée,;des Entames de 0“!£te*u ,m.omeo,1 ducurieu» .out a^.e CTS

qMâlie premiers chars restèrent sur

UN TRAIN DERAILLE 
Une dépêche de Cankakee, Ill., 

annonce qu’un accident des plus 
sérieux est arrivé ce matin sur la 
ligue de l'Illinois Central. Unetrain 
dexcursiou composé de quatorze 
chars, et contenant six cents passa
gers venaût de Pythias qui se ren
daient à Milwaukee, a déraillé en 
entrant dans le vill 
e4 arrivé a -la

n’a fait qu’augmenter et lea desor
dres ont continué jusq 
re assez avancée. La 
agents de police sont retournés à 
leur service comme d’habitude.

La foule a saccagé une taverne 
que le propnè aire avait fermée à 
cause des désordres: les fenêtre 
d'.utres tavernes ont été brisé, s. A 
minuit, la foule n’avait pas diminué 
et continuait à Jpouser des cris. La 
pluie ne cessait de tomber. Toute 
la police de nuit était de service 

les faubourgs de la ville.

GREVE DE POLICEMEN 
11 régne A Londres un gr 

malaise parmi les marchands des 
Strand et Wést streets. Les com
merçant gardent leurs magasins et 
les em ployés des bmques restent 
toute la nuit à leurs bureaux pour 
protéger, en casde besoin, les pro
priété» de leurs patron». On s’a.- 
tend à une grève générale de» agent» 
de police de la ville.

L'agitation parmi les membres de 
la police augmente d’heur»* en. bail

u'à une heu 
plupart des

andfit de 
voit, s

Un ivrogne s’affaisse de ia bouti- 
qué d’un opticien.

Alors, regardant le thermomètre 
qui se trouve à la devanture:

C’est drôle...dire que c’est l'ai* 
cool qui le fait marcher, lui...

L’accident 
cation d’une
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MUTES PBOfESSIOHHELLES 

Belcourt, ïacCraken 6 Henderson
Aw—mim, rrmtmnmrm, nuba, B,

ONTARIO ET OUEBEO
OTTAWA

John J. MacCrakeeN. A. Beloonrt,
Geo. F. Henderson.

J. W. W. WARD,
avocat btc.

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ota»
LUSSIER &ROUTHIER,

Avacats, Notaire, rie.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de ls Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprê*er avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A* K. LUSSIER, B. A. — M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.r
(Sucs eur de L. A. Olivier)

âTocat t ei iciteur, Notaire, Etc»
—BUREAU—

Cela ries Knee Kid,
OTTAWA, Out.

JCT*ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLICITBUhd, NOTAIRES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, On1. iPRES DE L’HOTEL RUSSELL 
Martin O'Gara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvl

I08. B. Cmeyrieb.
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

Walker, Mc cran & Manchet,
AVOCA TB

A weeds. Solliciteur*. A*ent» Perl 
(alrca, Notaires, etc, etc.

No. 34* Kue Elgin, Ottawa
(EN PACK DU BU8SKLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.BamonsV

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau: 19 rue Elgin, Ottawa

TAYLOR McVKÜY
AVOCAT, MIU.IC1T81IB. ETC

— BUREAU : —
Seolilab Oeterln Uhember*, Otiawe,

SnWIBÏ, CHRYSi ER 1 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS

Agents pour la C'onr Supreme et le pari,

Chnbrts Diioi, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Oit]
McLeod Stew F. H. Chrysls»

I. J. Godfrey

VALIN A CODE
Avoeala. riollieltenrs. Etc.!

BLOC EGA N, RUE SPAItKS| 
vis-à-vis VHotel Bussell.

Bradley it Snow
ATS. ROLLICm URS pour la COUB 
SUPREME, NOTAIRES, FTC.

R. A.Bradley. A T. Snow.F

Argent * prêter & A p. 0. avec privilège is 
rembourser en aucun tempe.

J. S. JUDEBOUTHIEB, B. A. Se,
ARCHITECTE IT INGENIEUR CIVIL 

22 Bue Metcalfe, Ottawa. !Dévie* en Id 1er» ire voit ce uhuI 
fee |enrn*iRi

personne qui retire régi 
ai du bureau ee poste 

, que de jou.ma 
à celui d’un sut»

Article 1. Toute 
lièrement un journ 
qu’elle ait souscrit on 
soit adressé à son nom ou 
est reponsable du paiement.
^Article 2. Toute personne qui renvoie nn 
journal est tenu de payer tous les arrrèagee 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 
réditfsur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à oe qu’elle ait payé. Dans ce cas l’a bon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureauS

Article 3. Tout abonné peut être pour ) 

pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeu | 
ferait à des centaines de lieues de cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, on de changer de résidence et de lais» 
accumuler les journaux à l’ancie 

adresse, constitue une présomption et 
preuve prima facie d’intention ae rende.

■-il'. N i
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A FOURNAISE, “ Bgg,” “Nut," “Stove,” 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
87, me Spark».

LFS MEILLEURS 
QUALITES DE CHARBON,

Successeur de J.
C. Browne à Clef » i- 

BIoî Russell »-yT. G. Brigham
M KEIK SPARKS

:-fA Vendre A ben Marehé
Portes chassis, et ja'onserie.bois préparé, Z 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures, / 
cuir et 'ouraitures de chaussures chez f

WOODLAND, f
38 rue Beeeerer, près du bassin du Canajl —-

MBDAIL1.K jypB, PARIS, le/w. 
W. BAKER A CO.’S

lu >-•
«aaleeM*.

Pas de Chimique*
35E5«JB3H

raïïS -fes

CHEMIN DE FER

Canada & Atlantique
V'oub proposez-vous de visiter cet été le 

fleuve St Laurent, le lac Champlain, les 
Adirondacks, les Montagnes Vertes, les 
Montagnes Blanches, la mer ou tout autre 

Iroil ou vous voulez réparer votre santé, 
avant d'acheter votre billet, adressez-vous 
au bureau des billets 
chemin de fer Canada 

oc de l’hôte

de la compagnie <in 
et Atlantique, 24 rue 

1 Russell, oû l'on vous
de
bl

donnera des avantages spéciaux

Billets aux plus bas prix 
pour toutes les sta

tions balnéaires
Nous attirons l’attention du public sur 

les délicieuses promenades suivantes.
ÿ4.00 D'Ottawa à Valleyfield et retour, 

pension comprise au Queen s Hotel. Fillets 
1,0118 pour départ le Samedi et retour le lun
di seulement.

ides du Cdteau près de Valleyfield 
sont renommés pour leur belle pei chaude. 
Ot peut obtenir des guides à demande.

Sô.OO I) Ottawa à Rouse’s Point et 
Rilltts bons pour trente jours. L’hôtel 
sor, situé au pied du lac Champlain, est le 
meilleur hôtel du Nord de l’état de New- 
York. Demandez les livrets et détails.

Sti (XI D’Ottawa à Rouse’s Point et retour, 
y compris la pens’on à l’hôtel Windsor. 
Billets lions seu'ement pour départ le same
di et retour le lundi.

87.(X) D'Ottawa à Rouse’s Point et retour, 
y compris un voyage sur le lac Champlain 
jusqu’à l’iattshurg, Fort Kent et Burlington 
et pension à l’hôtel Windsor à Rouse’s Point. 
Billets Ixms pour trois jours.

billets, cartes horaires,
1 général adressez-vous au nu- 
Sparks, bloc de l’hôtel Russell

8. EBBS, 
Agent des Pas

sagers pour la vil'e. 
24 rue Sparks

Wind-

Pour les 
formations en 
méro 24, 
ou à la gare de la rue 
C. J. SMITH.
Agent général des 

Passagers.

f KENDALL’S 
.SPAVIN CURE

Che Most ^ncceasfol Remedy ever dlscew
ered, us It U certain In Its effects and does 

not blister. Read proof below.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Omn or Chablxs A_________

Brecdkr of
Cleveland Bat ato Tbottuto Bred Homes. .

Elmwood, III., Nov. 30,1888. 
Dr. B. J. Kesdall Co.

Dear Sirs: I have always purchased your Ken
dall’s Spavin Cure by the half down bottles, I 
would like prices In larger quantity. I think It » 
one of the best liniment* on earth. I have ussd 1. 
en my stables for three years.

Yours truly. Chad. A. Birr deb.

KENDALL’S SPAVIN CURL
Brooklyn, N. Y., November 8, 1888. 

Dr. B. J. Kendal,.Co.
Dear Sirs : I desire to give yon testimonial of my 

good opinion of your Kendall’s Spavin Cure. I haw 
used It for I amenesa, SUIT Joints and 
H PMvInw, and 1 have found It a sure cure, 100rill- ally recommend It to all horsemen.

Yours truly, A. H. Gilbert,
Manager Troy Laundry Stables.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Sant, Wixtow County, Ohio, Dec. it, 1888.

Dr. B. J. Kendall Co.
(lent- : I feel It my doty to say what I have done 

i.-lth jour Ken,lairs Spavin Care. I have cured 
twenty-five horses that hail Kpitvlna, ten ot 
Bing Hone, nine afflicted with Big Heed and 
r. ven of Big J tv. Since I have had one of your 
I .'cfes and follow',, the directions, I have never 
1st a case of any kind.

Yours truly, Andrew Turner.
Hone Doctor.

KENDALL'S SPAVIN CURL
M any address on receipt of price by the proprie- 
lore. Dr. B. J Kendall Co., knoeburgh Kalis, vt.
^>LD BY ALL DRUGGISTfA

ry^mouirjisCapsiifesGnyol
prises au commence men! 

du repas peuvent remplacer Pee* 
de Goudron contre les affection» à» 
poitrine et calment en pen de tempe 
la toux la plue opiniâtre. Ch acres 
flacon contient soixante capsule» 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom de l’inventeur. 
Le traitement des rAumee anoieme 
eu négligée, bronchite» chroniquea, 
catarrhe*, aethmee, par les Gap» 
eulea Guyot, coûte à peine dix * 
quinze centimes par jour. Cee 
capsules se vendent dans la plu
part des pharmacies de tou» pare 
et sont préparées 19, rue Jaoob. 
Parie, dans la Maison L. Frere, qui 
a obtenu les plus haute» récom
penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions in tern at tonales d’Aetsleril*^ 
Sydney, Parie, eto.

FERRONNERIES
L’ace des pins anciennes maisons comme* 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
dualiPée? sons le rapport des bas prix de le 
localité des articles offerts en vente;

McDougall & Cuzner
Kneetgue'.de la grosse Tarrlêre

- MAGASINS,:-—

UESi'SSEI ET DUKE. CHAUDIERE
?*.!1-«7-SP,

LE CANADA lEl’DI m JUILLET 1890

Punaises a PatatesNouvelles ae Montreal
Montré*

BelhunDepeehes du Soir h, 10 juillet—Mardi matin Louis 
tative d’asile tent____

inat sur la personne de son frère, a com
paru ,1e nouveau à la barre de la cour crimi
nelle de Juliette

M. J.
son diet

meur, accuséBias

[Beretc* Spécial)
A. Renaud, r vocal, annonça que 
it était décidé à plaider coupable et 
il la clémence de la cour, ajoutant 

ouvait un profond re 
on qu il avait commise, 

greffier demanda au prison 
vait quelque chose à dire, ce dernier 
îilit : “ Non ”, d’une voix assez assu-

VERT DE PARISCONCILE A ROM K 
Rom K, 10 juillet—On dit ici que le Pape a 

décidé de convoquer un grind concile des 
ix et de tous les évêques pour le

malheureux 
pentir de 1 acii 

Quand le
%cardinaux 

printemps prochain Garanti Pur

En piquets de 1 livre, 18 cts. la 11), 
A la pesee

LA I.OTKKIE DK. LA LOUISIANE
illet Le Sénat a dé

lire 12 que le 
le droit de dé-

Baton Rot

gouverneu 
savouer le hill d 
question.
UNE VILIÆBA LAVÉE PAR UN CV 

CLONE

;ue, 10 juil 
ote ,1c 23

état n’a pas le droit 
e la loterie. Ceci

r En conséquence, M. le juge de Lorimier, 
lui avoir adressé une verte semonce 
ma Belhumeur à 10 ans de péniten 
Le pauvre diable parut alors se dépar

tir malgré lui de son indifférence : plusieurs 
larmes mouillé

16

EN GROSrent ses paupières, 
santé de M. le maire Grer-La 

e de jour en jour. Il est probable que 
blissement complet est très pro

chain. M. Grenier ira passer quelque 
temps à la campagne dès qu’il pourra se

illet — La nouvelle 
, Dakota Nord, 

layée par 
oorehead,

St-Paul, Minn., 10 ju 
circule oue la ville de Fa son ré'.aque la ville de rargo 

lé complètement bala;
(lie Moorehead 

ota, à l’est de Far
hier mati

quelques dommages. Si 
sont vraies les pertes de vie doivent 
oneidérables à Fargo. Tout tend à WM. HOWE.Mai police Hughes a reçu 

signée par Mme John D. Deegan, de 
U. Cette dame demande des renseigne- 

qui a déserté le domicile 
certain tempe.

Le chef de

confirmer ces rumeurs ments sur 
conjugald

-Le premier tirage de la Lov 
province de Québec a eu lieu hier, en pré
sence de M. W. H. Chaffers, sénateur, et 
M. L. O. David.

Le porteur du No. 300 est l’heureux ga
gnant Ju gros lot de $1.7,(XX).

—C’est samedi pooeh-iin, le 12 juillet, 
qu'aura lieu, à Saint-Hyacinthe, la fête 
annuelle des typographes canadiens fran 
cuis. Un train spécial partira de la 
jioiittvenfure à 1 heure p. m., pour revenir 
vers 11 heures du 

-Une req» 
à l’honorable 
nomme 
Moi

son mari 
epuis unLES DÉLÉGUÉS DK TKRRENKUVK A 

LONDRES Howe Block Rue Rideauterie de la
-Le Premier White- 

ouye, n’ont

l’erncuve un 
nt au bureau des 

mémoire est 
insistent

Londres, 10 juillet 
et M. Harvey, 1 

pas en.’ore vu Lord Knutsfo 
rent, au sujet des affaires de 

moire qu’ils soumettro 
nies. Un aperçu de ce 

publié aujourd’hui. Les délé 
auprès du gotivernem 
la France abolisse

et 393 Rue Cumberland,de Ter
ford

StsS

STont imperial pour que 
ou réduise considérable- 

ordée aux pécheurs fran
çais. Têrrcnciive, en échange, accordera 
toutes les facilités possibles pour l’achat de 
la bovte. Les doits en vertu du traité expi
reront alors, ou seront le sujet de conven
tions subséquentes.

iêment la prime
â VIS est par les présentes donné que de 
M nouvelles soumissions seront pro Iminc- 

uct ion du 
Kings’on,

été présentée hier matin 
juge Taschereau, le priant de 
lequestre au chemin de fer 

<ln attendant la vente

ment demandée 1 pour la enusti 
Caisson requis à la ("île sèeliv de 
par suite de changements à faire d 
vis quant aux dimensions du Va 

Par ordre.
îtréal et Soi cl, 
doit avoir lieu à quelque temps, 

endent que le che
LA FRANCE ET LES ETATS-UNIS

liliminaires prêt 
a été saisi a défaut du 
mmerciales, n'est pas 
il devrair l’être

un» 10 juillet —Le sénat a clairement 
ifesté, cette semaine, son action en ce 

qui regarde les questions américaines. Après 
un long débat, il a voté un droit de trois 
francs sur le mais, et en plus, un droit de six 

la farine de mais. Pondant les 
sénateurs ont nettement 

droit imposé sur le

X. COBKIL. 
Secrétaire

Pa eut des 
rinistré

ainsi qu Département des Tn 
Ottawa. 5 Juil

ivaux Publics, 
let ISIHI.Versjneuf heures hier soir, un individu 

s'est présenté, dans un magasin de la rue 
Notre-Dame et a demandé à changer $10 

billet de même valeur, qu il 
envoyé à un de ses amis aux 

is. Le marchand sans défiance 
billet de $10 et compta ensuite les 

irioouteur venait de dé 
ne form 
er à T

dé,
francs sur 
débats, des

être considéré que comme une conti 
do la politique suivie depuis neuf a 
rapport aux salaisons amer

M. Fouoher de ("areii 
portation du maïs était faite sur 
mode que l’imjMirtation des salaiMons et que 
les cultivateurs français ne pouvaient lutter 

avantage contre de tels procédés. La 
ibition des salaisons amérie«inesest 

juste et doit être maintenue 
sur le maïs doit être aussi 

comme une mesure prohibitive.
M. Millaud a appelé l’attention de l'as

semblée sur ce fait aue les viandes salées 
d'Amérique sont prohiliécs en France 
le prétexte qu'elles ne 
dit que ce n'est

que la mesure était justa et qu 
maintenir la prohibition des salaisons amv-

l.es artistes 
sont en train > 
fonder à 
logue au 
vertu duc

mais ne devait 
nuation

contre un 
lait disait-il 
Etats Uni 
remit un 
billets que

aüi
icaines S sason mte

que $0. Il le !il remarqu 
s’excusa, fit semblant de

por aient en tout 
‘inconnu qui 

ttre le billet de 
ppc qu 11 ferma après y 
bre, et dit eu s’emparant 
' Veuillez m’attendre un 
i' chercher 1

K SOUSSIGNÉ 
le lHiè

endos “ 
re Kaministiqui* ” pour le 1 
la Barre à l'embouchure de la riv 

du Tonnerre, ctd 
ant les termes et

, recevra jusqu'au vendredi 
jour île juillet prochain inclusi- 
soumissions caclictéesj portant k 

Soumissions pour creuser la riviè- 
creusement de

L
une euvelo

chose
posé un tim 
piastres

instant, 
tre près 
1 rompé

Le marcliand attendit 
mîtes et voyant qu® l’L_ 
pas se décida à ouvrir 
contenait que quelques fragments

allet
i, chez un de mes »">' 

en croyant me remettre $

Jc '
d îc

nistiquia, Baie 
re même 
contenus 
dont en

Port

considérera aucune soumission qui ne 
pas faite sur les formules officielles ■

si ipin'at ions 
on combinée

nieur résident, 
départe-

$H)UlqiS

lit environ vingt 
individu ne reve 

l’enveloppe 
fraizments d

‘u™
peut oliteni 
Murdoch I

1 avaux

; spécihcatic 
r la formule

1 Soussig 
Publics Oi

iron vinü°"it .u1

là la véri 1Cpas saines. 11 
table cause de 

1, mais un simple prétexte, 
dues du sénat lui ont répondu 

il fallait
hibition

gnées île la main même des soumissionnaiPERSONNEL 
Wue,
à Ott

de Maniwaki, qui 
tawa depuis quelques 
Montréal.

M. Charles 
était en visite 
jours, est parti pour

Chaque soumission doit ètrt 
d’un chèque accepté par une 1 
ble à l’ordre du Minislre des 
Llics, pour la somme ,1c $2<XX). Ce 
sera confisqué si le soumissionnaire 
de signer le contrat ou ne termine pas l'ou
vrage, et sera remis si la soumission n’est 
pas acceptée.

Le Département ne 1 
la plus liasse ou aucun 

Cet avis annule et 
cèdent

■ accompagnée 
lanque, paya- 

travaux pu- 
chèque 
refuse

éricains lésidant à Paris 
‘tion dedoViImonter une proposn 

rk un Prix de Pari 
fondé à

choisis par les 
m d’une liourse

jiicl qua 
artistiq

u leur est accordée.
Or, le plan proposé par les artistes 

ricains serait de foinlr un Amértoue 
pareille dotation qui permettrait d env 
a Paris un ou plusieurs artistes amène 
11’ayant pas 
dier les lie 
bien coin 
ont man 
fondation

Par ii M. P. Baskerville, ex-m. P. P. accom 
é de sa su-ur Dame .lames Logue, sv so 
liar q nés pour l’Europe à bord du “ 

cassian ” Ils doivent visiter les princip 
villes de l’Europe

M. George Philbert est parti ce 
pour la Rivière Quelle où il est allé 
se» parentn.

pa-

atre artistes 
au moye Gir-

s’oblige pas à accepter 
1e des soumissions.

visiter l’avis pré

nie ans, pour y étu 
Pliisieuas membres 

éricainc à Paris 
tribuer à cette

l’ar ordr
aux-arts. 

nus de la colo 
ifesté le désir de

IHEIL
Secrétaire

M. Rochon, de la maison Rochon et Mc- 
Bride, est parti ce matin pour un voyage de 
deux semaines dans le golfe.

MM. Mason et Duun ont entrepris la pu
blication du programme officiel du pique ni- 
(juc des conducteurs de chemin de fer qui 
aura lieu le 1er août au Parc Lansdowue.

Département des Travaux Publics ^ 
Ottawa, 8 juillet 1890 J

LA NOUVELLE ( (INSTITUTION 
Nrw York, 10 juillet—Les journaux du 

irtent une analysç fort dé- 
de constitution récemn

J. T. JULIEN
Brésil nous «pp< 
taillée du projet
arrêté en conseil des ministres et revent 
l’approbation du maréchal Deodoro de Fi 
seca. Ce piojet s’éloigne autant 
ble des idées centralisatrices et se 
sur la constitution des Etats-Unis. Seul, le 
président de la République sera responsable 
.levant le pays. La responsabilité n’existera 
pas. I^es ministres seront choisis en dehors 
des chambres et n’auront aucun droit d’y

273 RUE ST PATRICE

VITP.IER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET 8LANCHIS5EUR.
Tout ouvrage exéenté

titude

1890 -PRINTEMPS-1890
THE BROADWAY

avec soin et promp
Le soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et le 
public eu général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage 
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d’étoffes de 
printemps }>our pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
meut’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

Les sénateurs etl es députés appelés à être 
' isi 1 es par la volonté du chef de l’EtatminisT

devront, pour exercer leurs nouvelles fonc
tions, abandonner leur siège’ Ou voit tout 
,1e suite lu préoccupation maîtresse des ré
dacteurs de la nouvelle constitution : ils ont 
prétendu a«-ant tout assurer la stabiliW 
nistéi idle au risque d’organiser le pouvoir 
personnel, car la responsabilité présiden
tielle qui 11c s'exerce que devant le peuple 
équivaut à l’irresponsabilité absolue

En ce qui concerne la désignation du pre
mier président de la République, ee sont les 
deux chambres réunies en congrès i(ui l’o
pèrent. A part cette except ion, le choix du 
chef du pouvoir se fera par le suffrage direct.

us trouvons une analogie avec 
constitution française, colle de 1848.

Seulement mieux inspirés que les 
tuants français ,1e l’époque, les rédact 
du projet brésilien ont inscrit dans le p 
cette restriction salutaire, à 
titulaire du mandat prèsiden 
rééligible deux fois de 
de cinq e

$et dé-

77*
l-HV» M-o

{JTC.
savoir que le 
tiel ne sera pas 
Deux péi iodes 

ont s’écouler avant qu’il 
u briguer la magistrature

■sifïfsfi1», ssrsftu’sidl*
does not blister. Read proof below.

SnUTinuj, P. Q., May 5,1888. 
Dm. B. J. Kendall Co., Bnosburgh Falls, Vt.

Gentlemen .—I have used Ken
dall’s Spavin Cure for Bpavlne 
and also In a case of lameness and 
Ht I IT Joints and found Itasure 
cure in every respect I cordially 
recommend It to all horsemen.

Very respectfully yours.

W. H. MARTIN
MARCHAND-TAILLEUR 

133 RUE SPARKS 133
OTTAWA

N. B. Nos prix sont raisonnables 
et bonne valeur garantie.

nouvea

Les chambres seront élues 
universel, le droit de vote :

le suffi
nt octroyé à

tout citoyen majeuretjouissant doses droite. 
J,a chambre des députés sera renouvelée par 
tiers. Enfin d’autres articles de la eonsti- 

on consacrent Vinviolal 
le droit de réu 

presse, la liberté de i 
l'enseignement.

Cearntme J Hunt»,.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
«.-B.

Gents I bave need a few oottlee of your Ken
dall’s Spavin Cure on my colt, 
which was suffering from Influ
ons* in a very bad form, and can 
•ay that your Kendall's Spavin 
Cure made complete and rapid 
cure. I can recommend It as the 
best and most effective liniment 

UMSMIFl have ever handled. Kindly «-nd 
me one ofyour valuable books entitled "A Trea
tise on the Horse.” Yours respectfully.

>ilité des person- 
b liberté de la

conscience et celle de Etes-vous Fatipes
Nouvelles de Quebec

QvEhec, 10 juillet—Voici les noms des 
personnes accusées d’avoir tenu le sénateur 
Pelletier enfermé ilaus une maison pendant 
la nuit qui a précédé la votation à Kamou- 
raska: MM. Jean Baptiste Martin, George 
Pelletier, Octave Ouellet, Joseph Ouellet. 
Paul Ouellet, Joseph Dionne, Mai . ' 
Bourgelas. Pierre Rouleau, Alphonse Dion
ne, Augustin Ouellet, Augustin Potvin, 
Nazaire Dionne, Wenceelas Simard, Emile 

Léon Ouellet, Elisée Pelletiei

nonces qui vous amènent a es
ta valeur de $5 pour $1.

Lisez les an 
pérer recevoir KENDALL’S SPAVIN CURE.

F oar Ellicm, Man, May 10, 1888. 
D*. B. J. Kendall Oo , Knoeburgh Falls, Vt.

Gentlemen— I always keep your Kendall’s 
Spavin Cure and Blister on hand 
and they have never failed In 
what you state they wlU do. I 
have cured a bad case of Spavin 
and also two cases of Rlngixme 
of years standing,on mares which 
I bought to breed from, and have 
not seen any signs of disease In 
their offspring. Yours truly

AVEZ-VOUS JAMAIS
trouvé une place où vous pou
viez réellement obtenir cela ? 
Noue ne le croyons pas. Si vous 
désirez être exactement servis 
sous le rapport du dessin, de 
la qualité et du prix en fait de 
bons articles dans les

a

r, Phi- 
Dioune 

ne, Godfrey 
Pelletier et 

rocès de#

dime alias F. X. Pelletier, Fat 
Charles Verret, Charles Dion 
Ouellet, Léon Pelletiei 
Jean Daniel 
accusée

B. J- O'KrfSFFK. 
Price Si per bottle, or si* houles for »». Ail 

druggists nave It or can get'tfor you. orlt will be 
sent to any address on receipt of price by the
iwrwAix co.

BOLD BY ALL

er, Joseph 
aniel Schmouth. Le pr 
doit avoir lieu à 8te, Anne

, Knoeburgh Falls, Vt. 
DRUGGISTS.MEUBLES, TAPIS, LITERIE ETC.

SERVEZ-VOUS dePour.•one par expérience pouvoir vous 
Si votre bourse est limitée nous 

ns avec vous un arrangement pour payer 
chaque semaine.

—M. E. P. Bender, ingénieur civil, l’un 
des promoteurs de la compagnie de chemin 
de for et de steamer North Canadian Atlan
tic, est arrivé d’Europe hier matin. 11 dit 
que les directeurs à Lzmdree du chemiu^le 
fer projeté doivent envoyer immédiatement 
des ingénieurs distingués pour faire les ex
plorations préliminaires.

couru, il y a quelques jouis 
B. devait aller en garnison à 

nce aujoura’h 
k Québec

par petit montant Les POND’SBrûlures
Douleurs
Blessures
Catarrhes
Contusions
Enrouements I
Maux d’leux
Hémorrhoides ! J
Hémorrhagies
Inflammations SST!?', !2S«i

Métropolitain Mfg, Co., EXTRACT—Le bruit a 
que la Batterie 
Kingston. On 
cette ba 
moins un an

667 Rue Sussex 667

encore autterie restera N- B.—Nous avons toujours un bel ae- 
ortiment de voitures pour enfants.

—Une violente tempête de tonnerre et de 
pluie s’est déchaînée sur notre ville de 3 à 7 
heures hier matin. Le tonnerre faisait un 
fracas épouvantable, et la pluie tombait par 
torrent*.

—Deux cents passagers, la plupart Irlan
dais, qui ont fait la traversée à bord du ste-e 
mer Buenos Ayres ont été arrêtée hier ma
tin a la quarantaine de la Grosse Isle pour 
être vaccinée.

—Son honneur le maire Frémont et ia j 
famille sont descendue p*es*r WW A U I 
Pomuçtu-Hii

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.,

Médecin et Chirurgien

Au No, 89, Rue Slater,

1

MTII.I.BIB ORIGINAL DISPONIBLZ

A PBOPOS D’UN COINLE CANADA
Journal Quotidien du soir

Nous adressions l’autre jour un 
léger reproche à la Patrie à propos 
de l’appui lervent qu’elle accorde à 
l’hon. M. Mercier depuis la dernière 
lutte électorale.

Voici ce que le confrère nous 
répond :

La ligne que nous a 
jamais cessé d’être ilro 
eu de coin à tourner

La Pathi k ne fait 
dérations persot 
politiques. Ce 
ner, le 18 juin, q 
défendre sir Johi 
la £orte

LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire^ 16 pages

............ Oscar McDonkll

................... P. A. J. VOYRR

...............Flavibn Moffet

Directeur de la rédaction
Secrétaire “ .............
Rédacteur de ville........... vons suivie n 

ile, nous n'av
BUREAUX : 4M et 416 Rue Sussex les consi- 

questions
it pas entrer 
Iles dans les 

ût été ridicule de s'imagi
ne dorénavant, elle allait 

Macdonald, ou d

comprendra d autant plus 
promptement que naua sachions sacrifier 
des sentiments personnels à notre parti, 
qu’il est allé lui-même plus loin que non 
encore dans cette voie de sacrifices.

l’a-t-on pas vu, il y a quelques se 
plaider la cause du libéral Mowat, 

lui, journal conservateur ? En s’en allant, 
comme trois valeureux paladins, haranguer 
le peuple du comté de Russell, MM. Oscar 
Macdonell, Voyer et Moffat, de |a rédaction 
du Canada, n’ont ils [«as démontré que les 
journalistes peuvent au besoin s’éle 
audessus des mesquines considérations 
-le parti ? En sont-ils devenus lihéiaux, 
pour cela ? Ont-ils eu quelque coin à 
tourner ?

Jeudi 10 Juillet I860 ma
de

Canada

EÜBOS DU JOUR

NeL’état du compte Kaluoky, de Vienne, 
inspire des craintes sérieuses

L’Etendard et la Presse en sont encore 
» discuter l’affaire Riel. Well donc keep il

munies,

Le Free Press de vetie ville est prêt à 
appuyi r la demande de M. 
des BETTER TERMS.

Mercier pour

Nous n’avons jamais insmue, que 
notre confrère faisait entrer les 
considérations per 
les questions politiq

Tandis que nous y sommes, di
sons tout ae suite que nous dé tes 
tons souverainement ce genre de 
polémique où les accusations en 
l’air, de bootllugc d’achat ou de 
vente, arrivent à chaque instant ; 
ce n’est pas notre habitude, nous 
avons bien assez d’autres défauts

Nous ne nous imaginions pas non 
plus, pouvoir compter notre con
frère parmi les partisans de Sir 
John A. Macdonald, nous p# 
simplement le voir prendr 
attitude plus indépendante vis-à-vis 
le gouvernement de Québec.

La position prise par nous, dans 
la campagne d’Ontario est bien 
différente de la sienne. Nous 
avons appuyé M. Mowat pour les 
raisons que l’on connaît, et, nous 
sommes restés partisans de son gou
vernement. A Montréal ça été 
bien différent, M. Mercier a forte
ment opposé M. Iteaugrand et ce
lui-ci est plus partisan que jamais.

Si nous ne nous trompons pas, 
après réflexion faite, le règne des 
castors doit tirer à sa fin ; dans ce 
cas là, ce serait M Mercier qui au
rait tourné le coin.

Wiggins profit que nous aurons, cette 
Ne soyonsp nuée, le choléra en Amérique, 

pas prophète dans notre pays, pour cette sonuelles dans
année du moins.

I>e gouvernement a l’intention de de
mander, sous peu, des soumissions pour la 
construction d’un bureau de poste à Saint- 
Henri de Montréal.

Quelques journaux grit* mentionnent le 
nom de Sir Richard Cartwright comme 
Buccerseur prolwblc de l'honorable M. lau
rier, au post^de chef de l’opposition.

Sir Richard Carthwright doit aller rési-
•nsions

der permanemment à Toronto afro de pou 
voir s'occuper plus régulièrement de la di

On sait querection politique du Gizire.
M. Farrer doit entrer à la rédaction de ce
grand journal, mardi prochain.

Il parait que l’honorable M. Turcotte son
gerait à se présenter dans Nicolct. On ferait 
retirer M. Monfct pour laisser le champ li
bre au vaincu de Trois Rivières. On dit 
même que l'honorable M. Mercier a écrit à 
Mgr Gravel pour lui demander quelle atti
tude il prendrait dans cette élection si M. 
Turcotte était can lidat.

Un rapport officiel mande qn’au com
mencement de juin les récoltes d’hiver et 
d’été dans l’ouest et le sud de la Russie 
étaient très bonnes dans quelques districts 
et bonnes dans d'autres, tandis qu„ dans les 
provinces de l’est les récoltes étaient moins 
satisfaisantes. On s’attend à 
tation de demandes par suite de la mauvaise 
récolte dans l'Inde et de l’apparance peu 
favoiable du blé d'hiver américain.

Des ordres sévères viennent d'être reçus 
d’Angleterre au sujet du fort d'Halifax. Ils 
portent lo Que nul autre que des militaires 
ne pourra à l’avenir pénétrer dans le fort 
üo Que les officiers de marine n’y auront 
accès que pour affaires et accompagnés d’un 
officier du fort : 3o Que les autres officiers 
ne pourront pénétrer dans le fort en habit 
de civilien : 4o Que nul renseignement ne 
doit être donné à qui que ce soit concernant

Une suggestion a leur chef
Les journaux grits d’Ontario, le 

Globe en tète, sont entrés on 
guerre contre M. Mercier, pour être 
plus exact nous d vrions dire con
tre M. Laurier. La grande di th
en liée surgie tout—à coup entre le 
chef du parti national et les chefs 
grits est la question des better terms 
■jae M. Mercier a expliquée, 
soil grand discours à Montréal au 
banquet du Club national. C’est 
la première fois croyons-nous que 
les grands journaux grils se soient 
tant préoccupés d’une question plus 
on moins étrangère à leur mission. 
M. Mercier est le chef du gouver
meil! provincial de Québec, il donne 
un aperçu plus ou moins clair de 
son programme politique ; le chef 
fédéral est présent et ne désapp 
ve pas ce programme, immédiate
ment les journaux d’une autre pro
vince s’élèvent contre leur ancien 
allié.

augmen

Il résulte du rapport hebdomadaire du 
conseil d’hygiène que lo nombre des décès 
s'ost élevé pendant la semaine écoulée à 
New-York à 1,010, tandis que la semaine 
précédente il n'avait été que de 875. Mais 
on fait remarquer que cette augmentation 
dans la mortalité, causée par la chaleur, n’a 
rien d’alarmant. 11 y a quelques annés, il y 
a eu jusqu’à douze et treize cents décès pen
dant la première srmainejde juillet. Le 
conseil d’hygiène ajoute, dans son rapport, 
que l’état sanitaire de la ville est aussi sa
tisfaisant que possible.

Ne pourraien -ils pas attendre 
que M Mercier eut commencé à 
faire les premiers pas pour mettre à 
exécution ce programme. Les chefs 
grits ne pouvaient-ils pas faire sa
voir à M. Laurier que la demande 
pour des better terms qui se propo- 

de faire M. Mercier au gouver
nement fédéral, ne recevrait pas 
leur appui

Et mille
pu être employés pour 
sauver les appar 
lout, les grils n’ont pas mis de 
gants.

Qu’est ce que cela peut bien vou
loir dire ?

Ça veut dire, M Laurier vous 
n’avez pas désapprouvé le program 
me de M. Mercier, vous ôtes donc 
engagé à l’appuyer dans le parle
ment fédéral, nous, nous ne pou
vons pas l’appuyer, votre position 
de chef devient par conséquent im
possible.

Nous désirons depuis longtemps 
avoir un chef anglais.

JVoiv is our lime.

Nous sommes heureux d'apprendre, dit le 
National, de l’iattshurg, que plusieurs 
curés irlandais du diocèse d’Ogilensburg, 
entre autres M. l'abbé Burns, de Rousses 
Point, instruits des désirs du Saint-Siège, se 
•ont mis à prêcher en français dans le pa
roisses oft les Canadiens français sont en 
nombre D’autres, tel que M. l'abbé J. P. 
Devlin, curé de ne Chateauguay, ne sachant 
pas le français, ont invités des confrères 
pour prêoher et donner des retraites en 
français dans leurs paroisses. Nous nous 
en réjouissons et invitons les Canadiens à 
ae montrer reconnaissants envers leurs 
dignes pasteurs.

autres moyens auraient 
au moins 

ences. Pas du

Il se fait chaque année nn commerce cou* 
sidérable de glace ; mais quand la chaleti 
devient intolérable, comme c’est malhenreu 
aement le cas actuellement, les ventes aug
mentent.

Les Norvégiens se mettent à envoyer de la 
glace à New-York. Un de leur navires, le 
Norm en, vient d’arriver dans ce port, avec 
tin chargement de glace, après une traver
sée de 31 jours.

On dit que cet été 125,000 tonnes de glace 
seront expédiés de St Jean Nouveau-Bruns
wick aux Etats-Unis 
quart de million de dollars ; la plus grande 
partie de cette glace sera transportée par 
des vaisseaux de St-Jean.

Les spéculateurs et les proprié
taires d’immeubles à New York 
jubilent en lisant le rapport des 
commissaires des taxes sur l évalua
tion de la propriété foncière de la 
ville et du comté de New-York, en 
l’année 1890, Suivant ce rapport, 
la propriété immobilière de la mé
tropole américaine a augmenté en 
valeur l'année 1889 de la jolie 
me de 860,711,716.

Cette augmentation de valeur doit 
aussi faire plaisir aux payeurs de 
taxes, car il est tout nrob ible que le 
taux des taxes sera plus bas que 
l'année dernière. Le taux de la 
taxe en 1888 était de 12,20, tandis 
qu’en 1889 il ne s'élevait qu'à *1.95 
il est impossible de prédire aujour
d’hui quelle sera la réduction dans 
le taux, p irce qu'il faut connaître 
auparavant le to al des dépenses 
que nécessiteront les améliorations 
projetées sous forme de pavage des 

de l'aqueduc, des parcs et des

Le fret s’élèvera à un

Trois Rivière, hier, était ën liesse. Trois 
mille personnes prenaient part à la grande 
démonstration politique en l’honneur de 
Sir Hector Langevin. Le pique nique 
lieu dans un bocage situé à un mille de la 
•ville. M. le maire Normand M. P. P-, fut 
appelé a présidé. Sur l’ei-trsde on remar
quait Sir Hector Langevin MM. H. Mont 
plaisir M. P. J. Lessard M. P. P., Dr Gre 
nier M. P. P., L. N. Duplessis ainsi que 
plusieurs autres citoyens influents du dis-

Le ministre do* travaux publi s fit le 
discours de circonstance. Il traita longue
ment les grandes questions politiques du 
jour et fut applaudi à outrance p*r l’assem 

Dea discours furent

rues,
ponts

Les commissaires ont aussi fait 
un rapport sur la propriété person 
nelle pour 1890, dont le total atteint 
le chiffre de $298,688,383 C’est 

augmentation de $26,427,561 
sur l’année précédente.

Comme on le voit d’apres ces 
chiffres New-York marche de pro
grès en progrès et sa richesse au g 
piente d’une manière presque fabty-»
leu»*.

blée enthousiaste, 
fnsoite prononcée par MM- Duplessis De» 
(Msnlnlsrs et Lessard,

Sir ffeotor par; it ht >r so'r pour Québec.
-T
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Pour le bien-publicf

I Un vrai cyclone dans le com-
I merce des Chapeaux a frappé
V Ottawa; jusqu’ici le 6tock de

Woodcock a fait face avec suc- 
f cès à l’orage—quelques unes

fr des plus récentes combinaisons
de Formes et Bordures sont 

L, chaque jour expédiées dans
H l’Est, dans l’Ouest, dans le

Nord et dans le Sud ( gros et 
) î détail ) à des prix de cyclone

1 • dévastateur, 25 cts chaque. Le 
7 Coq est maintenant en bon or-
[ dre de combat et il y a qucl-

li qu’un dont le coq sera frappé
II avant que le nuage orageux
•f soit passé. Toutes les Dames
* d’Ottawa devrait voir chez
ï WOObCOCK la grande vitri-
r ne où sont étalés les Chapeaux
L de 25 et 50 cts.

* UN SEUL PRIX

Fan magasin démodés
^ 318 Rue Wellington/]

island Home
Stock Farm,

Oroas* Ile, Wayne Co., Mleh.' 
SAVAGE A FABNUM, PaonunoBA

a
r Pstrmts w*. miawn.

■—IMPORTED*

Percheron Horses.
An stock selected from the ret 

«# established reputation and registered 
Freooh and American stud books.

ISLAND HOME 
Is beauttihlly situated at the bead of Gnome Iu 
In the Detroit River, ten miles below the City, ana 
Is accessible by railroad and Steamboat. Vwton 
not familiar with the location may call at dty office 
s» Cam pan Building, and aa escort will accompar.<

of sires sntMami

lBOJ\
"Nut," " Stove," 

>on mo a Américain, 
lonblement tamiser, 
Newcastle.

THOMPSON
kn.

RIBBON
Successeur de J. 

G. Browne * Ciel 
Bkr. Russell

Km Marché "
userie.bois préparé, /' 
t, huiles, peintures, / 
hausenres chez f
IDL4BTD, f
du bassin du Canal! —

Courrier dnJflnr POURSUITE
Une action eu dommages pou

i été intentée mardi à 1% salle (.Woods 
par Dame Hannah Savage contre N. S. 
Pvrcy. Dame Savage accuse Percy d'avoir 
séduit sa fille.

FONDS DE BANQUEROUTENOUVELLES LOCALES PETITE GAZETTEr la somme de
$5000 a

0N DEMANDE. M 
sur la rue 1 

ge à simple ou 
un iKin prix pour une propr 
de sable. Argent comptant.

Etoffes à robes de 15 cts. à 20 cts. réduites 
A Frère coin des rues

Geo. Lebek 
désire acheter 

double logement. II pat

marchand 
un oottacts. Boorcier 

ks et Bank.
à 10 860,000 de chaussures de toutes sor

tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
VEHSTEZ JX BOnSTNTIE HEURE

LA RÉCOLTE
ièté surLa récolte a magnifique apparence dans 

les district environnants. Le foin ne sera peut- 
être pas aussi beau dans 
ries que dans les nouvelles, 
de grains, surtout dans les 
être excellente.

EN CONVALESCENCE —Sir Adolphe Caron est de retour à Otta-

comm mee 

voyage k

aine, employé à la chambre des 
à Ottawa, et qui a été retenu 

maladie, est maintenant 
pouvoir continuer son

les anciennes prai- 
mais la récolte 

terres hantes, va
TERRE A VENDRE. 50 acres de terre du 
I lot numéro 20, alHuitant à la rivière 

wa dans le townehin Gloucester, et 
tituant le front de l'ancienne form 

à trois milles d'Ottawa, sur le chemin

sur le lot une 
bien situ

Termes de paiement ta»
ROBERT VUMM ING 

g®. Ont.

Toutes les 
coûtant chez 
Sparks et Bank.

—13 alarmes pour le feu ont été sonnées 
pendant e mois de juin.

Tous les parasols de couleurs 
à moitié prix. Bourcier et Frè. 
rues Bank et Sparks.

cotonnades se vendent au prix 
Bouroier A Frère, coin des ruespeg par la

uen pour 
Banff.

Shea, 
de M 

Il y a 
bole t rès

UN INCENDIE
FUNERAILLESVers 5,30 heures hier soir, les pompiers 

étaient appelés à la boite 5. A leur arrivé les 
hangars situés en arrière des maisons 141 
143 rue O’Conner étaient tout en feu, et 
flammes attaquaient déjà les residences lors 
que les pompiers par un travail actif réussi 
rent à les circonscrire. Les pertes sont éva 
1 m es à $800.

BROWN, EDMONDSON & Cie., très (tonne 
faisant fa

maison 
à lasont réduits 

re, coin des
Les funérailles de Dclle Proulx ont eu lieu

ce matin à l'Egl 
selles de la Cou

Anne. Lee demoi- 
n des filles de Marie

n Kenly ont 
demeure cet 

rtege de pa- 
la dépouille

les igrégatio 
staient en corps.

M. Joh

Un nombreux co 
mis accompagnait

£ meilleures tories dans le 
;ilos. S’adrei- 
S, Cummings

maculée assi 
Iyes restes 

été conduits 
après-mid

mortelle.

utés dans les habits d’éténdes nouveai 
et dans les pantalo 
P. M. DÈS! LE

©1 EUE EIDEAU.
M

mortels de 
à leur de

ns d'été. Prix corrects. 
TS, 180 RUE RIDEAU.

d a A VKNDRR— Un bon engin de eeoonde-m 
de 3 cheveaux vapeur et 

de 8 chevaux. S'adresser au

Porches—Rideaux en dentelles et “Dado” 
de toutes sortes et dans tous les patrons 
Achetez vos marchandises chez Bryson, Gra 
ham et Cie.

—Lee officiers rapporteurs des dernières 
élections provinciales ont reçu leur chèque 
avant-hier.

Tous nos rideaux e 
au prix coûtant. Bon 
rues Sparks 

MONUMENTS EN GRANIT ET EN 
MARBRE dans les 
te à la compagnie 
sin du Canal, Ot

Toutes les indiennes se vendent 
que le prix coûtant chez Bouroier 
coin des rues Bank et Sparks.

—L’honorable M Costigan, min 
revenu de l’Intérieur, partira la 
prochaine pour une promenade dans

tain
LE PONT INTERPROVINCIAL une chaudière 

bureau du (7aOit est rendue la question du pont inter- 
ndions-nous hier, à un des 
compagnie, M. P. H. Cha 

: est tranquille dans le mom 
ndu M Chabot, mais les direc- 

ent des démar- 
pagmes de chemin de 

a construction de ce pont doit 
afin de s'entendre 

mime et sur le 
oisir pour ce pont, 

wa se fera dans les environs

(Avis aux ConsommateursJEUNE VOLEURprovincial, dema 
directeurs de la 
botî Tout 
nous a répoi

uquel 1

Hier la police a opéré l’arrestation 
jeune \oleur, accusé de vol chez M. Rooe, 
rue Sparks. M. Roos s’apercevait depuis 
quelque temps que l’argent disparaissait du 
tiroir, et hier après-midi voyant le jeune 
Rytn essayant à se cacher, les soupçons fu
rent portés contre lui. Ce dernier accuse un 

ses amis le vol, et il d 
magasin lundi soir avec $4 

soir avec 810. Ry

d'un
A VIS APX 1IFRKS—Le “Siron 
/a de Mme Winslow ’ devrait torn 
être employé quand les enfants fout leurs 
dents. 11 soulage immédiatement les su it- 
(Vain'ei de ces pauvres ne tits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, «n faisant dispa 
rai ire la ilo> leur. H les «unes chérubins 
s’éveil ent aussi " briHaine « i frais qu’un 
bouton de rose." (V sirop est -K-agièebl 

toût. Il apaise IVi.fant 
toute d

O aimant
Los PRODUITS de let

aire prochainem 
des corn Parfumerie Qriza L. LEGRANDen dentelles se vendent 

ireier A Frères coin des
être avantageuse 
elles sur une action 
leur emplacei 
L’arrivée à Utta 
de la pointe Nei

tà™™ it l’avoir vu sortir 807, rue St-Honoré, A PARIS 
Tpisguf ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ -CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE «ORIZA-TONICA « ORIZALINE « SAVON-ORIZA
t le fils d'une pauvre J 
la rue St Patrice.

dernieis patron 
e de Granit vanadi , amollit scs gen

in lour, fait disparaître 
inab's en réglant la dl

s en ven
veuve qui demeure sur cives, enlève 

les souflranves Intesti
gestion, et est lo meilleur i uiè-lc conn nu 
contre la diarrhée, soit qu'elle |ivovieime tic 
la dentition ou d’autres cause» Vingt-cine 
cents la bouteillv. Ave* confiance et de 
mandes le “Sirop calmant de Mme W ne 
low ” et ce l'rene* aucune au "r : répara

minutes du

LE CHEM INDE FF. R ELECTRIQUE 
Le oonseil de ville ayant décidé de sou 

mettre au peuple la question de construire 
■hem in de fer électrique dans les rues 
ttawa le premier pas à faire était main

tenant d'obtenir du gouvernement provin
cial l’autorisation nécessaire 
truire dans les rues choisis pa 

Lorsque cette permission aura 
estimation du coût de construction 
: et un règlement préparé pour être sou 
à la sanction des contribuables

des chemin? de fer s’est assem
blé, hier soir, il a passé la résolution néces
saire pour demander au gouvernement pro
vincial l’autorisation requise.

Voici la motion qui a été adoptée à cet

LE NORD-OUEST CENTRAL DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC
M. A. Charlehois, entrepreneur, et M 

représentant le syndicat auquel appar 
le chemin defer du Nord-Ouest central 

oii ils v

1° lux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2° 1 leur qualité inalterable et â la suavité de leur parfum.

RIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre nur leur rtlputnfion 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

LSS VERITABLES PRODUITS SS VENDENT dans toutes les UISONS HOWOIUCKS <• PARFUMERIE (t DROfiUt ME 
Un vol franco de Ferle du Gatadoqrue Illustre

Codd
le c 
d'O istre du 

semainepartis, hier, pour Brandon 
prendre possession des 50 mille 
min dont la construction vient d'être terni - 

syndicat dont lx> d Sifford est un 
x actionnaires, a retenu les ho- 

Clemow t Beverly Robinson 
anadiens. MM. Codd et 
re de nouveaux 

du reste du cli

cTJ-
pour le eons- 
r le conseil, 

été obtenue
Ê VENDRE. lVnx cottages 
H Alice, Ville Centrale, à Kl 
bureau bTous les parasols en soie 

au prix coûtant dies Bonn 
coin des rues Bank et Sparks.

Si vos chaussures vous font mal. Essaye/ 
les belles chaussures de Bryson, Graham .t 
Cie. Les pri 
partout aille

Pour achats de tou! 
ch&iulises sèches, allez c 

des rues Sparks

-On poursuit avec activité 
lions aux marché du quartier 
L’ancien marché à poisson a été déii 
le tout sera ters.iné sous peu.

Un “Job Lot" 
pour 35 cts. che 
des rues Sparks et Bank.

CHAPEAUX POUR PIQUE NIQUE. 
Une grande variété de chapeaux à des prix 
très réduits. J os. Côté, 114 Rue Rideau.

Coulé à fond. — Les prix pour toutes sortes 
d’hahits ont maintenant atteint le plus bus 
prix possible. Le plus bel assortiment chez 
Bryson, Graham et Cie

Ce matin, en présence de plusieurs échc- 
vms on a essayé la |iompe à vapeur “ Con
queror ”, sur les bords du canal. L'expéri
ence à très bien réussi, la fameuse “ Con
queror " fonctionnant à merveille.

N’oubliez pa? Du rocher pour vos chaussu
res. J’ai le meilleur assortiment de la ville 
venez voir, coin des rues Sussex et Geoige.

Achetez vos marchandises chez Bourcier 
& Frères, le magasin le meilleur marché de 
la ville, coin des rues Sparks et Bank.

L'ouvrage fuit sur commande par Duro- 
r la meilleure et la 
cz pas, coin des rues

D'après un acte du bureau des 
tiques une élection poui choisir un 

plaçant à feu H. Meadows aura lieu sous 
peu. MM. H. N. Topley et John Cawtbrsy 
seront probablement les candidats.

noire se vendent 
1er & Frère,

principal! 
ablee M M 

comme direct «rsc 
Charlehois vv ; fai 
pour la cons!. lion

S'a-lre ■I A A. B. Maoilniiuld, 
47 vue Ri leancontritsLe '■'■mile

MAISONS A VENDRE Sur 1rs 
III King, Daly, Ntew.ivt, Th.-udum, XV 
Nicholas College Avi 
Cumberland, XX'il 
Elgin, El irviii 
ray, l "ulioiirg

iix sont beaucoup plus lias que
LA MORT D’UN AKRONAVTE

•uvante s'est dé- 
réeenoe

Xlii v, Ann, 
U trice, Mur J 

George, Rideau, etc 
S'adresser à A. B. Macdonald

Un bon agent veyageu 
>» tie ville Emploi

Hell1* H|A

•!, Pour argent comptant ou a 
ger Un poele “ Prescott " 2 imoloe 
0 poêles île passage, 3 poêles de cul 

, 2 poêles iinitalion de cheminé, 2 ré
servoirs à l'huile à la Halle d'encan Macdo-

Un aine <les plus énw 
roulé à Beanletown (Illinois) en p 
d’une foule énorme. Un aéronaute 
Samuel Black faisait 
vait se laisser tomber

IiithI 
e, Chi

, Nev
n b, Ste sortes dans les mar 

hez Bourcier et FrèProposé par M. Henderson, seconde par 
M. La verdure : Que le président 

isé à demand
naut gouverneur en conseil permission de 
construite un cht-min de fer électrique dans 
les rues suivantes : Dalhonsie, Cumberland, 
Rideau, Wellington, Albert, Elgin, Bank, 

rood et telles autres rues au sud des 
igton, Alliert et Rideau, où à l’es 
Cumberland.

Après l’adoption de cette motion le co
mité e’esl ajourné.

de-une ascension et 
ensuite au 

is, au mon 
e hauteur

iOOOOOOOOOji

GËNEAUo
SUCCÈS Q

Seul TOPIQt'E rcmplaçanl le FKf «ansW 
douleur ni chulc du poil. Adopté par les référl- 

éfi ri'iir* , eutruineurm,

•yen d’un 
le liallon

comité soit autor ICWe!bi

yi UNIMENTachute. Vlai 
arrivé a un. 

•iron, les

ronaute est t<

de quatre cents 
mas at téré-s l’ont 
h u te s’est détaché, 

rapidité 
ptq-j» on ra- 
deux mil

itait parti, le 
de l’infortuné

pieds env 
vu prend i 
e» 1 aé 
vertigineuse
massait au milieu d’un champ, 
de l’endroit d'où le ballon ét 
corps affreusement mutilé 
Black

mgti'i'.
(|N DEMAND 
U pour lo connu r< 
constant. Avantagea 
commenceront mai 
deux. Nu tardez 
lu premier jour, 

set ymun. Toronto, Ont

Le* pa 30 ANS DH
rtlcti

pus. Le sa In bi 
H HO WN

Je corsets valant 75 cts. 
{ourcier A Frères, coin

s pu "ïXV
la î

avec une 
Une demi-heure a mit rem run

h a ram, etc. y
tiuertson rapide et sûre des lioiteriem, Fou-1 

lurrm, tk-artm, Molrttrm, ti Hmiyonn, Kiigur- H 
gomcnls des jambes, Surim, K; am ns. etc. Bcvulr.lf 7 
cl RésoluUf mfiiilllbio et sans rival dans les tu- fl 
Hint’», Vatarrhem, RrourhUrm, liiflaminalliuts T 

le. lies Inlestms, Flrurémiem, HydroplslûS, Helen- Q

mimésà
2îusenient mutilé 

ronauti M1 avait été 
ait plus forme him 

relevé. On suppose que ce 
celles jaillissant de la cheminée d’une 
c du voisinage qui ont mis le feu au

tu u sur le 
■aine quandA NOUVELLES FRAI 

CUES
Il est de mode chez la population fran

çaise d’Ottawa comme chez celle des autres 
villes du Canada, de croire et de dire que 
les journaux anglais sont les seuls bien 
soignés et les premiers â donner les nou
velles. On veut peut être donner raison au 
proverbe qui dit que nul n’est prophète en 
son pays, mais cette croyance n’en est pas 
moins fausse pour cela, et ne rend pas jus
tice à la presse française

Tons les jours lt Canada a la 
ibreuses vouvell 

glais reproduisent 
nous, et la chos- 
nou» ne vou 

naler, mais

Un même joui 
de nouvelles que nous avions données deux 
jours auparavant, et l’une délies donnée la 
semaine précédente au sujet de l’opération 
qu’a subie Madame Masson. Le reporter 
terminait sa nouvelle en disant, que Mada
me Masson se rétablissait rapideme 
qu’il y avait deux jou-s qu’elle 
et enterrée du matin même.

Et combien d'autres nouvelles aussi fans 
êtes avec lesquelles 
t leurs colonnes. Il nous 

demie colonne

LES JOURNAUX VENDRI 

en toile,
AI des Poumons, ilu Fo 

OD lions d'Urine, Fièvres typhoïdes, etc 
Pansement à la main, en 3 cl 4 min utes. sans couper le poil

<à §3 Dépôts : Paris, MESTIVIER A G"
V MONTRfAl : T.AVL'I.ET * E * NELSON
Q tt-HYACINTHE, OTTAWA, ET PRINCIPALES PHARMACIES
è€KHH>OOf}fKM>£KîèfHKHH>

75, rue Saint-Honoré A
ifBEC: ED. MOH1N * CI*. 4J

du Canada. Q
ooooo*

TRAHIE BAR UNE GUIRLANDE 
I)E CERISES

Les journaux de Montréal rapportent 
qu’il y a environ une semaine, une jeune 
femme du nom de Mélina Massé est venue 
avertir le détective Robinson que son coffre 
avait été défoncé à sa chambre, rue S te Eli- 
zalieth et qu’on lui avait, enlevé une quanti
té d objets consistant en soieries, bijoux, 
etc, le tout de la valeur d’environ $(iO. Par
mi ccs objets se trouvait une guirlande pinr 
chapeau, représentant des cerises de France.

Or hier soir, Robinson qui se pro 
sur la rue Cfaig, aperçut une femme i 
un chapeau orné de cerises et pensant à 
l’affaire, se mit à suivre la persoi 

hôtel connu sous !

47 rue Rideau

i VIS. SI voua i ve qiiolqu’objet à vendre 
fl pour argent cou , tant i»u a échangés 
sez votre adresse chez A. B. Macdonald

47 rue Bidonu

laie-

“LE CANADA”a primeur de 
confrères anles que nos

L’EVENEMENTou trois jours apres 
passe inaperçue EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTEp invoqui

ons pas nous occuper de les 
hier soir la mesure dépasse ------CHEZ------SIg

les A. BEAUVAIS et Cie.,
No. lOUQ.^Jtaa.

OTTAWA BUSINESS COLLEBE

menait GRANDE EXCURSION 
A DON MARCHE

rna’ contenait line dizaine portant Edmond MAGNIER

IO, BOULEVARD DES ITALIENS

ABONNEMENTS ■

Journal Politique ot Lltternlredu Matin
PRINCIPAUX CVJlsborntaur* : Aur. lio 
Lorrain, Roger Mil.'-,, Pierre .1.- I.iuio, F.raimc F 
Chemunour Phil. Ait.lnliratul, AriOtte llonisnye, Arlo 
inline M. Millol, A. Alexatuire lit. Henry, K.Cli»
F. Clavier, <1. Aubry, M. Huuri, Ufra..- 
proie, Mommeyran H. Clati«e L. I.éautey I 
Secrétaire de la Réduction : F. N. GUNG’L

cher, est reconnue pou 
plus belle. Ne m’oubli. 
Sussex et G

IHreoIrur /{/ituetrui
une en ques- 
le nom delion jusqu’à 1 

New-York House.
Accompagné du detect 
ndit un peu plus tard e

ive Barrett il s’y 
et envoya chercher Pubrendit un peu plus tara et envoya 

Mademoiselle Massé qui identifia, 
étant sa propriété, plusieurs des 
dont s’était parée la belle Sarah, 
nière fut donc

autres ef_.. 
val se de la prit 

Miss Sarah a 
magistrat de po 
coupable du vol 
duits ci

était morte i, comme 
colifichets 
Cette dir- 

séalice tenante et 
1. La balance des 
retrouvée dans la

A Montreal f OO Cfl 
et retour ( <J)£.UU

Z-. KTTK 
\-yjeune* g. 

ptioimell

renseignement

INSTITUTION
m* et jeunes fille*

importe qn 
pratique

Se* COURS PRA 
1)K CINQ SEMAI N

me préparation il la 
liiHtituteuis très 

mode et centrale ; : 
deux sexe* ailmi*

îles"ithaneo* 
une instruction 
■Ile blanche de

riQUKSDAFFAlRKN 
ES à la lin p< 

il pas d’égai 
commerciale. 

ex|srimontés ; niteeom- 
facilité* complètes. !>•*
. Cours do jour et do

i "i
e au poste centra 
ffets volés a été 

ison nière
comparu ce matin devant le 
lice Desnoyers et a plaidé, 
d’une partie de* effets pro- 

n cour. Elle est condamnée d’abord à 
nuis sa semence a été ré-

ses et ausa
journal
faudrait

ux bourrent
Sécurité—Posséder une bonne valise est 

chose utile pour tout voyageur vous en 
de bonnes et à un prix réduit chez 

ham & Cie.
pouces de largeur 
cts pour 10 cts Beu- 

Frères, coin des

Bryson, Gra 
Coton mesurai 

pour tabliers, val 
lemeut chez Bourcier 
rues Sparks et llank.

Dépôt de l’Eau Minérale de Plantagenet 
au No. 196 rue Wellington et che/. M. R. 
McGregor 212 Rue Sparks. Fraîche et reçue 
chaque jour. C. Larocque, Agent.

nous memes une 
jours pour le* signaler toutes

uverez Quebec et 
retour J $5.00

JEUDI 10 JUILLET 1890.
COMITÉ DES TRAVAUX 

A la séance du comité des Travaux tenue 
hier soir à l’hôtel de ville, étaient présents ,l“ 
MM. les échcvins Hutchison, Hill, Scrim, y* 
Heney, Raphael, Butterworth, Dnrocher, tIu 
ot l’ingénieur de la cité M 

Lettre des résidents du 
sie se plaignant qui 
tie ont/ bouché la
piles de l>ois. Instruction est donnée a V 
génieur de notifier MM. Parley et Pattie 
d’avoir à enlever leur bois

nt 36 
ant 15 étudiant n’ont

LANDRY & THOMPSON,mois de I > n •< 11, 
te à 12 i

4 Trains de jour 4. Perreault, 
quartier Dalhou 

M. Perley e* Pat
demi:n.\<;i:nt htUN OURAtiAN AU DAKOTA

I.cs billets sont bons sur tous les 
trains réguliers d’Ottawa le io et p< 
le retour de Montréal le 14 et de Qué
bec le 17.

Pour tous renseignements adressez 
vous au bureau des billets 42 rue

WM. K. EGO,
IJ. P. A. Montréal

, rue Normand avec
La petite ville de Fargo (Dakota du Nord) 

a été pai tiellemantfdétruitv par un effroya
ble ouragan ayant toute la viol 
cyclone, et de nombreuses pci 
péri écrasées sous les débris de 
sons ou tuées par la foudre 
la ville de Fargo, mais aussi toute la région

\ nituiun do plai*ii
Résidence : 307 rue RideV EN EZ M AINTEN A NT

TTkni'k hks i.ivrks.
I A ItITII MKri'/IlK.
! (.'alu;RA 1*111 K.
| Sténoubafhik.
I Tvi'BWtUTINfl ot 
VSkrvmib < îivri/. 

fin, Conditions et Ci mi laie

Hn- NUMENTS EN GRANIT ET KN 
MARBRE avec dessin de toutes sortes un 
vente ou faits à ordre par la compagnie de 
Granit Canadien. Bassin du Canal, Ottawa.

MO
•sonnes ont Commandes ieç No 157 rue Sparks

de leurs 
Non seule

OTTATV -A..MPÉCIALI l’ÊS
TROTTOIRS

NOUVEAU ST LAWHENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

Petitions demandant des trottoirs sur les 
du Collège Waverby, Cooper, Maria, 

St André et Bank jusqu'au terrain de l'ex
position. Ces-pétitions sont référées à l’in
génieur qui est chargé de fai 
le coût de ces trottoirs, 

les fonds disponibles,

lies de M. Alex Jacques ont 
ont eu lieu, hier après midi, au cimetière 
Bcechwoo 1 au milieu d’un grand concours de 

et de membres de div 
ns et sociétés dont M.

voisine a été dévastée, et les pertes 
rielles sont incalculables.!

l/a ville de Fargo, qui est le chef-'.ieu 
comté de Cass, est située en façe de Moore- 
head (Minnesota) sur la rivière Rouge, qui 

, à cet endroit, la frontière du Dakota 
rd et du Minnesota. Fa 

IO.oOO habita 
mieux construites 

d’une im 
principal 
Railroad.

ttu su

Pour

BAN N K LL SAWYER, B. C. S.
Principal «lu Business Colleg 

(l’Ottawa.
; Elgin, Ottawa, Ont.

I), McNICOl.L, 

Agent général 
des Passagers, 

Montréal.

du
citoyens 11 verses organ! 

Jacques faippoi t sur 
oir quelset de vo $1,00 par jour

POURSUITES CONTRE IA CORPORATION env
Lettre de MM. O’Connor et Hogg de la J®8 

part de M. Henry Gray, ingénieur civil de 
Toronto, demandant $5.000 de dommages,eu 
raison d’un accident qui lui est arrivé le 16 
mai dernier, sur la rue O'Connor, au coin 
de la rue Gloucester. En passant à ce 

Gray s’est pris le pied entre 
trottoir et la traverse, et en voulant 

er s’est cassé un os du genou, ce 
jve presque l’usage de sa jambe.

L’ingénieur de la cité dit que l’espace
ns lequel M. Gray s’est pris le pied n’est 

que de 4J pouces de large Cette ouverture 
est laissée à l’extrémite de toutes les tra
verses afin de permettre l'écoulement de 
l'eau. Lettre renvoyée à l’avocat d 
corporation.

Lecture d’une autre lettre 
court et MacCracken, récla 
0. Blais $5,000 de dommages, pou 
res reçues sur la rue Bridge en avril der
nier, lorsqu'il a tombé avec sa voiture dans 
une tranchée faite par les employés de la

L’ingénieur explique les circonstances de 
l’affaire, il dit que l'ouverture était conve
nablement entourée et protégée contre l’ac- 

voitures et qn’i. n’y a pas faute de la 
la corporation. Vu ces explications 

aisantes le comité rejette la demande.

rgo compte 
nt* ; c’était une ville 
du pays, la métropole 

îmense région agricole, et l’une des 
les stations du Northern Pacific

ROS ASSORTIMENT DE 
NUMKNTS EN GRANIT ET EN M 
BRE en vente et en exposition au Bassin du 
Canal, par la compagnie de Granit Cana-

UN G MO
AR

19,
Halle du Billard, Salon de ilarblur et H es, 

laurant unnexô.
AVIS J V Ui SS Salle â IMnC. Fuadeii*/*.gan, venant du nord-ouest, s’est 

ir Fargo vers deux heures et demie 
, et, en quelques instants, toute 

une partie de la ville était en ruines. Les 
hautes cheminées de l'établissement de l’é
clairage électrique ont d’abord été 
sées, et la ville a été plongée instantanément 
dans une si profonde obscurité, que la lueur 
incessante des éclairs rendait plus terrible 
encore.

Les toits d’une foule de maisons et d’édi 
publics ont été emportés, notamment 
de la Yerxa’s Wigman, de l'immense 

t de M. MacGifi & Co., de l’Opéra,de 
Jce du Republican, du Keeny Block,du 
in Block, de 1 Exchange Hotel, 
des marchandises du chemin de 
itoba, etc. La gare du Milwaukee Rail

road, plusieurs élévateurs à grain, et <’ea 
vingtaines de maisons en bois ont été to laïc

ités. Dans Broadway et Front 
es les vitres des fenêtres et !a plu- 

.«wantures de magasins

Nouvelles indiennes et nouveaux satins - 
Il est aussi certain que les pr x de Bry 
Graham et Cie sont les plus bas, qu'il est 
certain que ces derniers ont le plus gros as 
eortiment.

Ig% P.
Vente par Encan des Limi

tes a Bois.
DEPARTKMKNT DES TERRES 

DE LA COURONNE 
(Branche des Bois et Forets.)

Toronto, 2 juillet. 1890. 
AVIS est par le présent donné que 
d’après un Ordre jiassé par le Conseil 
certaines limites à bois dans les districts 
de la Ri vitre à la Pluie et la Baie du 
Tonnerre, et une limite composée d’une 
partie du Canton de Awcres, dans le 
district d’Algoma, seront offertes en 
vente par Encan Public, Mercredi, le 
1er octobre prochain, à une heure de 
l’apn s-midi, au Département des Ter
res de la Couronne, Toronto.

ARTHUR S. HARDY,
Commissaire. 

Ions renseignements rela 
tifs aux localités et descriptions des 
limites, superficie, etc., et les termes et 
conditions de la vente seront fourras sur 
demande, verbalement ou par écrit, au 
Département des Terres de la Couron
ne, ou à Wm. Margach, agent des lirni 
tes â bois de la Couronne, Portage du 
Rat, pour la Rivière â la Pluie, ou a 
Hugh Munroe, agent des limites à 
de la Couronne, Port Arthur, pour les 
limites de la Baie du Tonnerre.

Toute annonce de P avis ci-dessus, non 
autorisée ue sera pas payée.

al» Une assemblée générale «les actionnaires 
«le la Compagnie «le conserves «l'Ottawa 
(à responsabilité limitée) The Ottawa Cm 

tenue à la

ete
le 30 jolies chambres'è jcvjcher.li

ning Company (limited) 
salle «le l’Institut Canadien, numéro 524, 
.Sussex, le lundi 14 juillet a huit heures «lu 
soir pour l’élection «les directeurs, l’adop
tion des règlements, et la transaction «le 
toutes autres affaires «jui pourraient être 
soumises à l’assemblée,

Une entrée principale et deux i-uiiéefl 
privée*MONUMENTS EN GRANIT ROUGE, 

GRANIT GRIS ET EN MARBRfi, pierres 
tumulairee faites à ordre à des prix réduits 
par la compagnie de Granit Canadien, Bas
sin du Canal Ot

da
Eclairé par la lumière électrique i 11 can 

«iesci'iite

/e la —Plus de 500 personnes sont pa 
matin par l’excursion des cochers «le 
Montréal et à Québec. Un très gra 

apides «lu St- 
Montréal, tandis que 

à Montréal directe

rtio* ce Bd.00 FAVOURentrepo
l’édifice
Chap

Sde MM. Bel-
Laurent Par ordre du bureau de direction.

VALIN & CODE
nie de conserve 
) limitée).

pour M bre vont sa 
re le Cot HOUVE/'in j'fAWRENCE HALL

Coin des R Menu gel Nirlmlâi

u ter les 1de la rs nt se rendre 
les chars.

utres vo 
tement par 

Je suis déménagé au coin des rues Sussex 
et George, et j’ai le plus beau et plue grand 

in de chaussures de la ville, mes 
achetés dans les meilleu 
1 pays, et à très bon «na 
lussi bon marché et beau- 

■n meilleur marché «lu’ail- 
des rues Sussex et Geor-

A vocale «le la Compag 
d'Ottawa (à res|xjnsabilit<

ACHETEZ
Le Home Comfort

■d,
gtai 
nt d L. LABERCE - - -ROPRIÉTAIRE.

Street, toutes les viti 
part «les glaces des d 
ont été brisées.

L’ouragan a été presq 
à Morehead sur l’a u tri

dTlaU
été tués sur le coup, et 
été moi tellement blessé

de v

train se composait de trois wagons de baga
ges, de neuf wagons de voyageurs, y com
pris les wagons-lits et du wagon particulier 
du directeur de la ligne M. MacCabe. Il 

panique effroyable parmi 
tes lumières des wagons 

■ éteints, 
«tant n’a

chaussures sont 1 
manufactures du 
je puis vendre a a. 
coup de lignes a Lie 
leuis venez au coin 

0. Dnrocher.

hé! _ V| T ’•"■' ! --

,&S$ISS$lâ
cès

ue aussi désastreux 
tre rive de la rivière 
hôtels Jay Cooke et 

Pacifique, ont été emportes. La mai- 
feu MacCarthy, au coin de la 5e et 

ntie; sept en 
Mme MacC

S MACHINE A LAVERLes toits «les
AU SUJET d’un BGOUT ge Nous avons acheté le droit de patente de 

la fameuse machine à laver, «le Joseph 
Cadran. Nous sommes maint nant prêts 
à vendre ce* machines à -les conditions de 
paiements très faciles. Achetez le Tordew 
Standard c’est ie meillev. Nous solliciter t 
reM*ectueu9ement une visite h notre manu
facture et à nos salles de vente No._85 ef 
87 sur la rue York, Ottawa.

MM. W. Renaud et L. D. Dion attirent 
lion du comité sur le fait que rien n’a 

encore été décidé au sujet de leur plainte du 
8 mai dernier contre M. E. G. Laverdure, 

elié illégalement le canal d’égout 
__ ot à leur canal d’égout qu’ils ont cons

truit sur la rue Sussex 
L’ingénieur dit qu’il a écrit à M. La ver
re le 19 mai dernier, réclamant $55 pour 

la corporation pour ce canal d égoût mais 
qu’il n’a pas encore reçu de réponse

L'affaire est laissée entre les mains de 
l’Ingénieur et de l’avocat de la corporation.

9e rue, a été anéa faute ont I K SOUSSIGNE rece 
L prochain 1890, «les 

riant a l'endos

plusieurs travaux requis |
Bureau «le Poste, etc., Wa

Département «les 
et au bureau «le M. 
ton, le ou après lun 
sidérera snciui 
faite sur les ton. 
la main même «les sour 

Chaque soumission - 
«l'un chèque a<;<;e 
ble à l’onlrc du 1 
blics, égal a
on. Ce chè«jue sera confisqué 
sionnaire refuse de signer le « 
termine pas l’ouvrage contracté 
mis si la soumission n'est pas acceptée 

lje département ne s’oblige pas a 
la plus liasse ou aucune des soumissions 

Par ordre,

via jusqu au 22 juillet 
soumissions cachetées 

Soumissions pour le Bu
te, etc., Walkerton, Ont.,”pour 

w»ur l'érection du 
Ikerton, Ont.

lies, Ottawa, 
vel, Walker-

Vente a l'encan
t réserves de tout le mobilier de deux 

: une au 380 rue 
rant à 10 hrs A. M 

S. Stewart, 
ra lieu merered

•e une idée de la violence 
agan par ce fait que tout un train 

oyageurs, qui sortait justement de la 
du Northern Pacific Railroad, à Far 

jeté par le vent hors des rails.

saut reeerv 
lies résidences

; «leux jo- 
Waverly,

e 15 courant à 10 hrs A. M. par or- 
Dame E. Stewart. Une autre vente 

1 portante aura lieu mercredi le 16 
à 10 hrs A. M. aux moulins de Skead, par 
ordre de Dame E Bebbington. Les an
nonces concernant ces ventes paraîtront sous

r-rési 
dl I«le son lo

G oom ant clfi« ns peuvent < 
Pravaux Publdu

il, 7 juillet. On ne« 
1e soumission 

mules officie
T. R. SHEA et fils qui ne sera pas 

dies et signées deC. LEVÊQUE
Bncrntenr. 

—Bureau 71 et 73 rue George. Marché By

la» s■’en
les

1 est suivi une 
les voyageurs, et 
et le feu de la le 
Aucun voyageur ni employ 
été tué; mais une foule de personnes ont été 
blessées dont plusieurs grièvement. A la 
gare même, deux vagabonds inconnus, 
étaient allés se coucher dans on wagon 
bétail vide, ont été tués.

On ne connaît pas encore toute 
des dégâts causés, surtout dans la 
par ce désastreux ouragan, car les poteaux 
de télégraphe ont été renversés dans toute 
la région, et ce n’est qu’avec les plus gran 
des difficulté* que l'on est parvenus à rétablir 
partiellement les communications a vec Far. 
go et Morehead.

mi-Hionnaiies.
«loit être accompagnée 

pté r»ar une banque, paya- 
Ministre des Travaux Pu- 

5/, de la valeur de la soumiesi.

contrat ou ne

PLAINT* DK L’INSPECTEUR AUX PLOWIBEURS
pour plombage “ Ecole 
reçues jusqu’à Lundi, 14 

et spécifications à

J. S.‘ JUDE ROUTHIKR.B. A. 8c 
Architecte,

22 rue Metcalfe.

L’Soflê de Berthé est an ve
rnier ordre, de 

titutlone

l’embon
point se développe ; c’est an moyen 
efficace pour faire disparaître le 
maigreur.

Ole mérite d'occuper une place 
Importante dans le traitement des 
bronchite# chroniques, des rbumee aa . — n*:-t*»Hynter Teq Company

ocomotive ont étéL’ingénieur se plaint de deux pe 
qui ont refusé de permettre à Vins 
d’examiner les raccordeme

ipectenr 
nts qu’ils font 

avec Iss égouts publics, avant de les termi
ner et recouvrir de terre. Les membres du 
comité disent que le permis demandé pour 
toucher l’égout de la cité stipule expressé
ment que l’inspecteur de la cité aura le droit 
de voir comment l’ouvrage est exécuté. Il 
est décidé de poursuivre ceux qui ne ven
dront pas se conformer am stipulations du

Des Soumissions 
de la Salle,” seront 

P. M
Cour de Police

John Curran, Patrick Foley et Archibald 
G rave lie, ivres sont condamnés chacun à 
$2 d amande et $1 de frais.

Joseph Marshal, vente 
license, cause ajournée à

Nathaniel Christianson 
accusés d’avoir troublé la 
née à lundi.

Sidney Mnnro et Fred Monro, 
larcin, sont acquit ée.

John Little, Isaïe Lalonde, Robert Pud- 
ney, Patrick, accusés de vagabondage, cause 
remise à lundi.

Stephen Ryan, accusé du vol de 810 chez 
M J. Rooe, marchand de ubac, 
mise à lundi

David Ranger, accusé de tenir de la 
lumière dans u barre apres onze heures du 
soir cause ajournée A demain.

k i;
t

et sera re-
Jde bols»»- Argenteries en Presentsl’étendne

campagne j Z 'une semaine
et Victor Let 
paix, cause ajour-

A. GO BEI L,etmstiteant de pre 
Mture à fortifier les c-rnsi 
bibles et les poitrines déli 

Par son usage soutenu

Pendant 30 jours seulement, 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 60 cts. et 5 livre» 
pour $U,00.

(EN OROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Secrétaire.AMÉLIORATIONS
Département des Trav 
blics, Ottawa, 7 jnilletLe comité approuve les rapporta recom

mandant les améliorations suivantes : Egout 
en briques sur les rnee Metcalfe et Kent 
entre les rues Slater et Sparks; sur la rue 
Sparks entre les rues Bank et Metcalfe ; 
égout en grès sur la rue Rideau entre les 
rnee Waller et Sussex ; et sur la roe V 
ria. entra les ruas Lyon «t Kept 

fit la comité l'ajourne.

MARIAGE
Ce matin, à l'église Sainte Anne par le 

Révd. M. Poulin. M. J. O, Leblanc a Mlle 
Marie Finch, tous deux d'Ottawa 

Pas de cartes.

lEMOITtfa
fO Mhvl Wfindf-rin* cured. wl

I
-m*T

JOHNSON HOUSE,1
Cette nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu-

La magmnque buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

!

Johnson House
517RU2 S JÎ53C 517

OTTAWA.

J

j Pigeon, Pigeon
<Sc CIE.

! ’ 49 Rue Rideau 51
OTTAWA.

si

;

>

K\

\ Tons les marchands disent qu’ils vendent
bon marché

Nous faisons mieux
Nous donnons un beau coupon à toute per

sonne qui achète pour $5

1/

I
J

«

Pipou, Pigeon & Cie.

j*». PAMB, le/y.

ÎEB A CO.’S
1lu fi

•.Chimiques
x&SSti 

M&iZ a,'

ESSIOMELLES
un 6 Henderson
IT OUEBF.O
kWA

John J. MacCrakee 
[enderson.

. WARD,
.T BTU.

0 CHAMBERS Ottit

ROUTHIER,
) Rue Sussex
lean, Ottawa, Ont->
: avantage spécial à

.

— M. J. ROUTHIER

IAN, LL.B.,
5 L. Â. Olivier)
ir, Notaire, Etc»
EAU—

OTTAWA, Oht.
iTBR

lVISH & WYLD
Uhd. NOTAIRES.

irk Ottawa, Ont
ITEL RUSSELL 
B. MacTavish Wm.Wvl

Cheyrieb.
Dalhousic

n io à 12 a. m., 2 à $

in & BUuebet,
D-A TB
i. Agent* Perl
ire*, ete» ete.

Elgin, Ottawa
IU BUSSELL)

:Lean. C.A.B.anone*’

JUIN, L.L.B.
T, Etc.
) Elgin, Ottawa

eilintrton.

McVKIÏJ!

KITKIIB, ETC
iau : —

ffl t GODFREY
LL1CITEUR8
p rem eëtieTâr îemse» j
Metcalfe, Ottawa, Oit]

F. H. Chrtslu

i CODE
ielteore. Ete.1
RUE SP Alt KSI
•tel Russell.

a Snow
UR8 POUR LA (X)ü*
Taire», ftc.

A T. Hnow.F

p. c. avec privilège ds

HIER, B. A. Se, 
HCENIEUR CIVIL 

.Ife, Ottawa. fire voiice UH ut

ionne qui retire rége 
a bureau ee poste

que ae j ou nia 
celui d’un ante

e qui renvoie n» 
er tous les arrrèagee 
inement, autrement 
• à le lui envoyer jn».

Dans ce cas l’abon 
a outre le prix de 
moment du paiement 
i journal du bureau

aé peut être pour | 
dans le district ou le 
même qu’il demeu | 
lieues de cet endroit '

aux ont décidé que ^
du bureau de » 

ce et de laie- 
à

présomption et 
sntion de rende.

LE CANADA JEUDI io JUILLET 1800

|»l'.un ORIGINAL DISPONIBLE
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LH CANADA JEUDI 10 JUILLET 1800

PETROLES CHEMIN DE FER

«la
POU le. Il-

Onguent

MORROIDESBureau de Poste d’Ottawa.CHEMIN DE FBBET

flniles pour les Machines.
Eisr

VENTE EN Q.ROS PAR

La Route directe entre l'Ouest et tous les 
points du Bsa du 8t. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les Vea de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les tsains express quittent Montréal et 
Halifax, tous les iours (dimanches exceptés) 
et se rendent a destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes.

Arrive» et dSpart dee malles.
P11USNOUVEAU SERVICE RAPIDE malles Fermeture

Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire après quelques applications.

NUPPOSITOIKH PINIJS-Pour
hémorroïdes av- c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

Un des principaux ingrédients 
mède est la gomme pure du Pin

Mie en boites séparées.

ET
Ouest — Toronto, Ha

milton, etc .......
Ouest—Bel 1 evi lie,

Brockvil.j, etc........
Ouest—Manitoba T.

du N. Ouest............
Les convois partiront de la gare de rue Elgin Ou«s — Toronto. Pe-

«omm, nui, s.'SXÆïii.-
L’KXPRESSDKMONT- „ . „RKAL ,.,id« .rrStant | R^SKlSK tS"" 

a toutes lee stations entre Ottawa et le Go- risburg, Lancaster,
teau, se reliant à la jonction du ( oteau avec et<j.   ..............................
les trains du G . and Tronc pour l'Ouest, et À KlTlérw e^ Troifl" 7 m
Montréal avec tous les trains pour l’est, et E.-Unts, na Odgen»^
le sud. Arrive à Montréal à 11.35. burg........................» ■•••

vuest, Etats-Unis...... 1U%
r nn D M L’EXPRESS DE MONT- New-York, m. direote ••••
U.UU I. III. REAL rapide n’arrêtant ‘fe0rt0n°.... d°
qu’à Caseelman et à Alexandria entre Otta- Prescott". !!.“"!!!. ! !.' !
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar- Ch. de fer St-L. et O—
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains Kemptville, North 
du Vermont Central et du Grand Tronc 1 Kaw/Kraior?. 
pour tous les pointe à l'Est. Portland, Ri- uerr'ickville, Russe!i, 
vière du Loup, Dalhousie. nh*a‘* r "p'" ' pp...........

2.00 p. m.
par le Côteau et le nouveau pont en acier ) < Bristol, Clarendon,eto y 00
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, £roithH Falls.............
l’roy, Albany, Boston, New-York, Phi la- Ch*ldeteT*Pwô.‘—Àp- 
delphie, et tous les points au sud, avec pie on, Ashton,Brlg- 
chai-H dortoirs de Wagner depuis Ottawa , toi etc ..... ■ ■■ ••••
jusquà Boston et New-York, (('c train arrête Ou.’Æmd Ko< k- 
à toutes les étalions entre Ottawa et Rouse s ir j Wendover T«-nd-| 
Point.) well,! ’Orignal, Thnr-

so t1 L faivie.............ii 3i
Oh. de 1er Can. At .— 

Alexandrie, Athol, 
I.iiggan, K a man
Springs, etc........... 7 (K

Par diligence > ell’s 
Corners,Hinttmigb 
FalluwOetd. etc......

LA VOIE LA PLUS COURTE 55
T. A CHANGEMENT* /.U 30 J U IN, 1890

Les trains express do l’Intercolom al qu 
vont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l'électricité c 
la vapeur de la locomotive. Tout 
lieaucoup d'avantages, de eonfoi 
reté aux voyageurs.

a les trains
•éfectoirs et dortoirs, nouvel 
de même que les chars-salo

HL lllll,EUX
OIL

8 80 3 % 7 00 8 to I»t chauffés par 
cela donne 

rt et de su-

du ce re
blanc d8.00 A. M. 'i :*> iao

chars réf

On se rend par cette route à tout 
lions populaires de pèche et de liai 
nâda sur le parcours de l’Inl

directs sont attachés 
aux et élé- 
ms pour e

8802 00 7 00 8 80 .
3 80 .... 930 1
2 007 00 980 . 

7 00 9 80 .
En vente chez les PharmaciensCO., tes les sta

ins du ("a- ïii
TPnSBloc DE l’Hotel Russell

OTTAWA.

tercolonleL 8W — PREPARE PAR —
2 00|7 0U9 80LIONCa

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
le Continent, quittant Montréal le jeudi 

tin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le même soir A Riinoua

DES PASSAU 
NADIKNNKS- Européknnfs

KT DES MALLES

4 8m il •»

Othw». OntnrinL’attention dos expéditeurs 
sur les grandes facilités offertes pou 
transport de la fleur et en général de to 
les marchandises à destination des Pro 
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produits ex 
pédiée aux marchés de l’Europe.

est appelée 
r le les PILEES de TALLETVins de porte, Sherry division, 

Rhum pur du Jamaïque, et Rye de

IvCw premiers médecins rccomman 
dent hautement ces buissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

_______ ont été approuvées et
recommandées par l’Académie ds 
Médecine de Parta pour la guérison 
delà chlorose, des pâles couleurs, de 
Tanimie, des pertes de sang et pertes 
blanches et de tons les états d’épob 
sementetdefaiblesse générale.

VOTA. - Les Pilules de Vallet 
(vraies) sont blanches et sur chacune 
est écrit le nom VI si let. — Dans toutes 
les pharmacies, et 19, rue Jacob, Maison

1
Pour billets et informations concernant le 

et le passage s’adresser à 
E KING, agent des billets,

27, rue Sparks, Ottawa, Ont.
D. POTTING ER,

Surintendant-Général

I.KS THAI.N S ARRIVERONT COMME SUIT :
Il QR A M Express de Boston et 11 • OU H» Ifl. New York et tous les 
points intermédiaires arrêtant à toutes les 
stations entre Rouse’s Point et Ottawa.

ide limité de Hull.............................

9 heures a River I nsert
ulemenl, ex-

mane’ Bridges.........
Roclu'stervllle, etc. •.. 
Orléans et H obi Hard. 1000

le—iuncll, mer-
c <'dl et vendredi............

Malles Anglaises— via 
N.Y., lundi,2, 910,23,

3 80 8 00 1 20

C. NEVILLE, Bureau du Chemin de Fer, ï 
Moncton N. B. 18 Juin, 1890. /297, iue Rideau, cnlrôe'Mir le -i hé d'Ottawa. 12.30 P. M. SESTfi, ISIS!* :ü L’EVENEMENT-SPORTlifax et St .Jean et toutes les s 

aires. I>e train 
a. m."et arrête 
cepté pour laisser descendre 
des stations sur le Grand

fl Q AR P M ExPreea rapide do Mont-
7 Vitü I . III. réal et tous les points de

l’Est et du Sud. Le train quitte Montreal 
à 0.00 p. m. et arrête à toutes les stations.
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH

Agent général des 
Passager»

NOUVEAU ! ! n quitte Montre 
a Alexandria

des passagers à La multiplication des atences 
•••• et sous-agences interlopes de com 
!!!! mission au Pari Mutuel a préoccu

pé le conseil municipal de Paris et 
8 30 même le Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle compromet 
l’intérêt des parieurs qui sont dé
pou il'és en mêm : temps que l’As
sistance publique est frustrée.

Aussi VEvénement ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses 

U y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la nou 
| velle direction Sportive de V Eve ne] 

ment organise,10, boulevard des Ita
liens, et 2, passage de l'Opéra, à 
côté des bttTêaux du journal, sous 
le nom (IEvbnerient-Sport, un ser- 
vicespécial. comprenant :

Les renseignements sur toutes les 
courses françaises et les prinsipales 
courses étrangères ; 

l'exécution des paris.
Ce double service est confié à M. 

Georges Clarence, auquel devront 
être a>l
dances à partir du 12 avril, jour de 
l’inauguration de VEvén ment Spo t 

Conditions
L'Evénement publiera, chaque jour, 

de course;, en tête de ses colonnes 
sous formule chiffrée, un Renseigne' 
ment unique.

La clé de ce renseignement se.a 
vendue dans les bureaux de L’évé
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable de dix franc, ou 
adressée à domicile, 

L’bvbnembnt-Sport n’acuepte au- 
de pari inférieur à

10UI
1000II, Tni'i

IJAussi une épicerie de première claire au
Àrohvtllo
Meriva66 RUE GEORGE 66 IMPORTATEUR 8 30

s-a-vis « marché By)
magasin de LiqueursEn arrière [de 

1 rue Rideau]
Mardi, 10......................

Vin R'uiouskl. mer-
Vi^N-V: JeuKl'2,i9;| " 

Vendredi, l.'i, 27........L ...
Surintendant Général

.KC. NEVILLE Ottawa, 19 juin

TiussmibS fei
....

I.ee lettres destinées A l’enregistrement dol 
i vent être mises A la postes 15 minutes avant la 

sÆ, clôture des malles précédentes.
J Heures du Bureau, do 8 a. in. A 9 a m,
5 Mandats sur le poste et la poste et la Banque
À l’Epurgnes de 0 a. ni. à 4 p. m.

- J. UOl IN, Maître de Poste
Bureau de Poste d’Ottawa, I 

; Juin 1890. S

LINIMENT GÉNEAÜ
35 ANS DK SUCCÈS

/Seul Topique
remplaçant le 

Peu sans 
leur ni cliûte 
poil. — Guérison 
rapide ut sûre

V/ÀAmci iraines. 
Anglaise 
Ecossaises

’-u- mmesi
Dtpuit rlngt année ; o* midlosmsnt aonn» /ai 

résultat» lee plut rimirquabln dam 1st 
maadlai des tnfanti pour rsmplactr l’huila 
de fol» d» morve il I» sirop snt.iooroutiqu»

~ Foulure e,
Ecarts, Molettes. Vcsslgons Engorge
ments des jambes, Suros, Eparvlns, etc. JŸZzSUTie/Lé------Coin des rues-------

jL. nous d
Phi* GÉNEAÜ, 275, rue St-tfonoré,Paria’
'00€>00*~€>€7<7 O-fX L est «oarerain contre l'engorge 

l’inflammalion des glendes do eoo. le» goorine» 
et le» diveree» éroptione de la peau, de la tête 
et dit mage. Il excite l’appétit, louifie le» lutn». 
combat la pâleur et la mollette des chair* et 
rend aux er<aots leur rigueur et gaieté natu
relle». C’eetuu admirable médicaro 
le» croûte» de lait et nn excellent

(1 ' nesses to• s IoiiIes correspoii

çtâfê&fieDI DI

OTTAWA ent contre 
dépuratif.

Attendez SANTAL.de MID Y
gjymptoms

of? rna/rvÿ,

prof Loisem,8

MEMORY

Pharmacien A Pmria 
Supprime Copahu, Cubèbe et 

Injections. Guérit en <8 hours* 
les écoulement». Très efficace 
dans les maladies «le la veaele. 
Il rend claire» les urlnee le»

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

plus trou b

cun ordne 
vingt francs.

Tout ordre doit être accompagné 
dee fonds et. en outre,de la commis 
sion, qui est toujours de trois pour 
cent.

Tout ordre, envoyé par lettre ou 
télégramme doit parvenir à M G.Cia 
rence la jour de la course, au plus 
tard avant une hv-ure, et ce à pein-3 
de m ilité.

L’Evbnembn Sport n’accepte pas 
de combinaisons.

L..8 turfistes de Paris de province 
et de l’étranger pourront donc s’a
dresser, en toute sécun é.à partir du 
15 avril prochain à L’Evenbment- 

oulevard des ltaliens.et 2 
"Opéra, à Paris.

Lue Médiumenu d-dette» ce imieBtàParlei 
8 Ru» i w.«ss« , > Montriti : ckes LnuMS.
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NOUVEAUX ET A MARCHE
Ameublement» de SALON, de SALLE A MANGEE, de 
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HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne ei Honorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua* 
lité des articles qu'elle vend.
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No. 42 - FEUILLETON’ DU CANADA été each ir cette boite hire de la chose que je n’ai jamais oubliée.
maison, maintenant lie est......... Comme je l’entretenais de mon

Elle est en ma possession in- espoir qu’avant peu elle aurait 
terrompis-je tranquillement. si bien persuadé M. Leaven-

Je ne crois pas l’avoir jam vis worth qu’elle pourrait rappeler 
vue au-si stupéfaite, pas mè ne s m mari, et que je souhaitais 
lorsque je lui avais annoncé la vivement être avertie aussitôt 
mort de Hannah que ce fait heureux se produirait

—Mais c’est impossible! s’écria elle m’interrompit soudain, 
t-elle; je l’ai cachée dans une Mon oncle, fit-elle, refusera de 
vieille baraque qui a brûlé cette se laisser convaincre aussi long- 
nuit. temps qu’il vivra. Si je n’en

Au milieu de mon inquiétude, avais que la crainte autrefois, 
n n’avais pu penser à une meil- j!en ai la certitude maintenant, 
leure each *tte que cet endroit, Sa mort seule me permettra de 
que l’on dit êtie hantée depuis me réunir à M Olavering. 
qu'au homme s'y est peadu. Elle r6marqaa l'effroi „ae je 

U’ r«se.Ui, à 1. perspective d’ao'e 

—Aa moins que je ne l’y aie Atissi longue séparation, 
tiouvée et ne l’aie rapportée C’est là un avenir douteux, 
avant l’incendie. murmura-t-elle eu rougiîsaut*.

Alors voos mW suivie? mV. si M. Chmmng m’aime il 
Oui. Quoi qu il en soit, la boi- H ,

te est en sûreté; n’ayez aucune P”T «tenure, 
inqui^ uda et veuillez continuer Cependant remarquai-je, votre 
votre récit. oncle n’est pas très âgé: il jouit

M ry, poursuivit-elle, parut d’une excellente santé robuste,et 
dés .renais plus tranquille; mais, a Toà, fiadni attendre des .n- 
en rai-on du retour de son oncle 
et de leurs préparatifs de départ, 
je ne la vis plus aussi fré^u ;m- 
ment

J’arrivai bientôt à craindre 
que l’ideo qu j son mariage était of 
nul, depuis que les preuves en e
étaient cachées,n’eut germé dans n acheva pas,effrayée sans
son esprit. doute de la tournure que prenait

L’h stoire de ce qui s’est passé 1» conversa‘ion.
'1“esan“finqie lqUe8 80‘n*ia“e‘t 80,1 sltitude «™it quelque
PaT veille de son départ, Mery flho“ 48 P"ticnl,er 3“ 

vint me faire ses adieux; elle na al°re * penser et qui depuis, 
m’app irtait un cadeau que je préoccupée bien davantage, 
refusai malgré toute so i insteu- . ,
ce, mais elle me dit oe soir là une 'A )

il n’y a pas place pour trois per
sonnes dans la voiture. C’est à 
vous, au reste, qui, je j’espère, 
serez la première à me féliciter 
ce soir à mon retour.

Et elles montèrent toutes deux 
d i ns la voiture qui attendait à 
la porte.

—Au revoir ! cria Mary en 
agitant la main. Souhaitez moi 
bonne chance.

Il me fut impossible de pro
noncer un seul mot; je fis seule
ment un signe avec la main et 
je rentrai chez moi tout en 
pieu s.

A partir do ce jour, j’ai passé 
de longues heures dans le re- 
raord et l’anxiété........Mais j ar
rive au moment où, assise à la 
clarté de ma lampe, j’attendais 
le retour de Mary, ainsi qu elle 
me l’avait promis. Elle vint 
enveloppée dans un long man
teau.

refuse de le détruire, malgré mis 
efforts pour lui démontrer que 
cela constitue une sorte de tra
hison ! Elle prétend que c’est là 
que se trouve la justification d - sa 
conduite, et,qu’autramsnt qu’elle 
ne pourrait pas se défendre, si 
notre oncle venait un jour à l’ac
cuser d’avoir m nqué de dévoue
ment.

J u m’efforçai de la calmer en 
lui disan: que si Eléonore n’a
vait pas de mauvaises intentions 
ses craintes ne reposaient sur 
aucune base, mais elle ne voulut 
pas se laisser persuader; je lui 
suggérai alors l’idée de prier 
Eléonore de confier ce manus
crit à ma garde jusqu’au moment 
où elle jugerait utile de s’ -n ser
vir. Cette proposition lui plut:

—Oui, s’écria-t-elle, et j’y join
drai le cer ifioat de mariag ■.

—Eléonore accpta, mais, à la 
condition expresse qu'aucun de 
ces papiers ne serait détruit ou 
ne <ortir.it d> mee mains, à 
moins de leur consentement ré
ciproque nettement exprimé. 
Elles se procurèrent une petite 
boîte en métal qui me fut remis • 
et dans laquelle on enferma tou
tes les preuves relatives au ma 
riage de Mary: le certificat, les 
lett es de M. Olavering et 1 • 
journal d’Eleonore. Jusqu’à hier 
soir, je l’avais précieusement 
conservée dans un placard qui 
est en haut de la maison.

Mme Belden s’arrêta, rougit et 
me regarda avec des yeux qui in
diquaient à la fois l’auxiéte et la

peut il y avoir pour lui à se s -n* 
tir lié pour toujours à une femme 
qui, plutôt que d'avoir le courage 
d.- renoncer à la fortu te, là obli
gé à une séparation?

Racontez-moi comment les 
choses se sont passé s.

Mais elle n’y était pas dispo
sée en ce moment; les émotions 
de la journée l’avaient épuisée 
et son esprit était assailli par 
milio frayeurs Elle s’assit à mes 
pieds.

Je suis continuellement à me 
demander comment tout cela 
pourra rester secret, fit-elle.

Il n’y a aucun danger. Qu'a
vez-vous à craindre?

Je l’ignore. Seulemént certai
nes personn s semblent évoquer 
des spectres; on a beau les chas
ser,ils reviennent toujours.Je n’y 
avais pas songé auparavant; 
j’étais toile, étourdie. Mats de
puis que la nuit est tombée, j'ai 
senti Cette terreur m’écraser 
comme si elle avait dû chasser 
de mon cœur, la vie, la jeunesse 
et l’amour" Aussi longtemps 
qu’a br lié le soleil, j’ai pu lé
supporter, mais à présent........Ah
ma chère amie, je comprends 
que j’ai fait quelque chose qui 
me tiendra perpétuellement Ca.J 
un état de crainte. Je me suis 
étroitement liée à une appréhen
sion vivante et c’en est fini à ja
mais de mon bonheur.

J’ét iis trop épouvantée pour 
pouvoii répondre.

Pendant deux heures, j’ai es
sayé d’être gaie.

—-J e

croire jue je recevais les person
nes invitées à la cérémonie, et 
que chacun des compliments que 
l’on m'ad’-es ait était des félici
tations à l’occasion de mou ma- 
iage. Tout a été inutile, Eléo

nore l’a bien compris; elle s’est 
retirée dans sa chambre afin de 
prier pour moi, je suis venue 
ici, pour la première et pint être 
aussi pour la dernière fois, tom
ber aux pi-ds de quelqu’un et 
m'écrier: ‘ Que Dieu ait pitié de 
moi.”

— Oh ! Mary, dis je, je n’aurai 
donc réussi qu’à vous rendre 
malheureuse!

Elle ne répondit pas,
Héla - ! poursuivit-elle enfin, 

pourquoi ai-je été élevée à tant 
aimer l’argen ? Pourquoi le pr s- 
tig.\ les a lulations. toutes les 
élégances, sunt-ils tout pour moi 
et p urquoi l’amitié, l’aff iction 
et le bonheur domes
tique comptent-ils si peu! Ah! on 
parle de repentir et de change
ment de caractère! Comme je 
souhaiterais de voir changer le 
mien? Mais il ne fa at pas l’espé
rer! Jam ns j • ne serai autre cho
se que ]e suis, cest-à-dire 
une créature égoïste et intéres-

^ Pendant la même soirée, elle 
fit nue découverte qui augmenta 
encore son effroi et son appré
hension. Elle apprit qu’Eléonore 
avait tenu un journ f de tout ce 
qui s’était passé dura it les der 
nié res semaines.

Oh! fit-elle en me racontant la 
chose le lendemain, serai-je ja
mais eu sûreté aussi longtemps 
que ce journal existera comme 
un témoin accusateur? fit elle
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LE RECIT DK Mme BKI-DEN 
( Suite )

Ne me dites pas que vous 
avez peur, chère < xcel lente amie 
fit-elle, car je ne vous écouterais 
pas. J’ai promis d'épouser Henry 
Claveiing aujourd’hui même et 
je tiendrai ma parole, alois même 
que je ne l’aimerais pas.

Puis elle me lança un sourire 
qui me fit tout oublier, et je l’ai
dai àmettre fou voile.Au moment 
de sortir » lie dit à Eléonore:

V« us venez de montrer plus 
d’intérêt pour ma destinée que 
je ne vous en autais crue capable (née et la tête couronnée de 
Avez-vous l’intention de conti
nuer de la sorte jusquà F 
puis-je espérer que, durant la 
route, vous me laisserez songer 
tranquillement aux consequen
ces de l’acte que je vais accom
plir et qui, suivant vous, amène
ra de si terribles conséquences.

Si je vous accompagne à F"... 
répliqua Eléonore, c’est en qua
lité de témoin et non pae autre
ment! mon de oir de £œur est 
maintenant terminé.

Alors tout est pour le mieux!

i

L’ayant enlevé, elle là&p parut 
dans son blanc costume a& ma-

coul -ur de neige 
Oh! Mary, m’écriai-je en*pleu

rant, vous êtes donc........
Je suis madame Clavering, 

voire servante; chère excellente 
amie, je suis mariee

—Et votre mari n’est pas là 
murmurai-je eu l’embrassant 
avec ardeur.

Elle fut sensible à mon émo
tion, elle se blottit tout près de 
moi et pendant un long instant, 
elle se mit, elle ausd à pleurer. 

Est-ce que la pensée que vous 
s eena Mary en reprenant sa j avez donné votre foi au plus 
gaieté. Ma très chère madame i loyal des homme ne vous console 
B lden, je suis désolée de vrus pas? demandai-je. 
causer un désappoiutertieuttmais, Je ne nais, Quelle satisfaction

.OU néeâ. Mary.
Je n’en sais rien, mais je ne le 

croià pas. Mon oncle n’est pas 
aussi vigoureux qu’il en a l’air,

prière.suis
menée dans les salons avec mon 
costume de mariée, et ma cou* 

de roses, en s’efforçant de

pro-
Je ne sais ce que vous ail s 

dire.reprit-elle,mais hier soir,sous 
l’impulsion de mes craintes, j’atroune
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